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Le premier secrétaire du 
Front des forces socialistes 
(FFS), Youcef Aouchiche, 

a mis en avant, hier samedi à 
Alger, la nécessité de l’amorce 
d’un dialogue national inclusif et 
démocratique rassemblant toutes 
les forces vives de la société 
pour dégager une feuille de route 
consensuelle.
Intervenant au cours des travaux 
d’installation de la commission 
administrative de la fédération 
d’Alger du parti, M. Aouchiche 
a indiqué que la résolution de la 
crise nécessitait l’amorce d’un 

dialogue “national, inclusif et 
démocratique” rassemblant toutes 
les “forces vives” de la société en 

vue de dégager une “feuille de 
route consensuelle”, permettant 
de “sortir de la crise et bâtir un 

Etat de droit et démocratique”.    
Pour lui, la priorité du FFS est 
le lancement d’un processus 
politique national “rassembleur” 
qui sera adopté par toutes les 
forces politiques et sociales, et 
au sein duquel adhèrera tout le 
monde pour résoudre la crise.
Pour sa part, le membre de 
l’Instance présidentielle du FFS, 
Hakim Bellacel, a exprimé la 
“forte volonté” de son parti pour la 
poursuite du combat “pacifique et 
pédagogique” afin de réhabiliter 
l’activité politique et de   trouver 
des solutions “consensuelles pour 

sortir de la crise que vit le pays”.
Il a relevé, dans ce sillage, que 
le FFS s’attelait à la préparation 
d’une convention nationale pour 
la mûrir en une nouvelle initiative 
politique. 
Il a fait de la conviction de 
son parti quant à la nécessité 
d’amorcer un dialogue 
politique “inclusif, transparent 
et responsable” pour aboutir 
à un consensus “historique et 
nationale” rassemblant tous les 
Algériens à même de concrétiser 
leurs “légitimes ambitions”.

Le FFS souligne la nécessité d’un dialogue national inclusif

L’Algérie condamne le double attentat terroriste perpétré à Baghdad

L’Algérie a condamné 
énergiquement jeudi 
dernier le double 

attentat ayant ciblé un marché 
populaire dans la capitale 
irakienne Baghdad faisant 
plusieurs victimes et des 
dizaines de blessés, a indiqué 
un communiqué du ministère 
des Affaires étrangères.
“L’Algérie condamne 
vigoureusement le double 
attentat ayant ciblé le 21 janvier 

2021 un marché populaire 
à Baghdad faisant plusieurs 
victimes et des dizaines de 
blessés irakiens sans défense 
“, souligne la même source.
“Suite à cet ignoble acte 
terroriste, l’Algérie exprime 
sa solidarité avec l’Irak frère 
et lui réitère son soutien dans 
sa guerre contre le terrorisme, 
l’extrémisme et toute tentative 
visant à ébranler sa stabilité 
et sa sécurité”, ajoute le 

communiqué.
“L’Algérie présente ses 
sincères condoléances aux 
familles des victimes tout 
en souhaitant un prompt 
rétablissement aux blessés, 
réitère sa position ferme 
rejetant le terrorisme sous 
toutes ses formes et appelle à la 
conjugaison de tous les efforts 
internationaux et régionaux 
pour exterminer ce fléau”, 
conclut le communiqué.
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Délégation Du méDiateur De la république :

70% des requêtes réglées

La délégation du 
médiateur de la 
République de la 

wilaya d’Oran a réglé 70% des 
requêtes grâce à un personnel 
mobilisé pour faciliter 
toute mesure garantissant 
les droits du citoyen, et ce 
en coordination avec les 
instances locales concernées, 
a affirmé le délégué local de 
l’instance, Choaïb Baghli.
Depuis son entrée en activité le 
16 août dernier, la délégation 
locale du médiateur de la 
République a reçu plus de 
500 requêtes, a indiqué M. 
Baghli, assurant que toutes 
ont été étudiées et envoyées 
aux secteurs concernés.
Selon le délégué, les requêtes 
ont trait, pour la plupart, 
au logement public toutes 
formules confondues, à la 
réalisation d’équipements 
publics dans les nouvelles 
cités d’habitation, à 

l’éclairage public, aux 
autorisations d’ouverture de 
pharmacies, aux problèmes 
relatifs au foncier agricole 
et l’aménagement des zones 
industrielles, entre autres.
“Toutes les requêtes 
parviennent aux responsables 
locaux concernés, ce qui 
explique que 70% d’entre 
elles ont été réglées”, a-t-
il estimé, qualifiant le bilan 
réalisé de “positif”.
M. Baghli a expliqué à l’APS 
la méthode de gestion des 
missions de la délégation du 
médiateur de la République 
d’Oran au niveau local, 
notamment ce qui a trait au 
suivi quotidien des doléances 
et préoccupations des 
citoyens, ainsi que la rapidité 
de leur prise en charge 
conformément aux lois et 
règlements en vigueur.
Le suivi, a ajouté le délégué 
local, débute dès l’accueil 

des citoyens pour le dépôt des 
réclamations et des requêtes, 
poursuivant qu’un guichet 
de réception et d’orientation 
est dédié à cet effet à l’entrée 
du siège de la délégation, où 
un formulaire contenant les 
renseignements personnels et 
l’objet de la requête est rempli 
puis enregistré sur le réseau.
Pour le dépôt des requêtes, “le 
citoyen peut prendre rendez-
vous via le site de la délégation 

sur les réseaux sociaux, par 
courrier électronique ou en 
se présentant directement 
au siège local, sans rendez-
vous préalable”, a fait savoir 
M. Baghli, notant que le 
personnel de la délégation 
prend soin de recevoir les 
préoccupations des citoyens 
en toute circonstance de 8 
heures à 19 heures.
“Le personnel de la délégation 
offre les meilleures conditions 

d’accueil aux citoyens, 
ce qui a pour effet de les 
rassurer d’autant que parfois 
ils sont accablés par des 
préoccupations complexes et 
difficiles à solutionner”, a-t-il 
assuré.
Afin de garantir un bon accueil 
aux citoyens, une psychologue 
reçoit leurs réclamations 
et les aide à rédiger leurs 
renseignements. Suite à quoi, 
elle oriente les plaignants 
pour la présentation de leurs 
requêtes, qu’ils discuteront 
avec l’un des conseillers du 
délégué du médiateur de la 
République.
Les personnes âgées ou 
présentant des handicaps sont 
reçues au rez-de-chaussée 
du siège pour leur éviter le 
désagrément de monter à 
l’étage supérieur, a ajouté le 
responsable.
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Situation financière : 
Djerad appelle les ministres à plus d’austérité 

dans les dépenses publiques

Coronavirus :
272 nouveaux cas, 209 guérisons 

et 3 décès

Vaccin anti Covdi-19 : 
Pr Mahyaoui met en avant 

la nécessité vitale de se faire 
vacciner

Le Pr Rahal :
 La date d’arrivée 
du vaccin contre 

le Covid19 n’est pas 
définitivement fixée 

par les autorités

Deux cent soixante-
douze (272) nouveaux 
cas confirmés de 

Coronavirus (Covid-19), 209 
guérisons et 3 décès ont été 
enregistrés durant les dernières 
24 heures en Algérie, a annoncé, 
hier vendredi à Alger, le porte-
parole du Comité scientifique 
de suivi de l’évolution de la 
pandémie du Coronavirus, Dr 
Djamel Fourar.
Le total des cas confirmés 
s’élève ainsi à 105.124. dont 272 
nouveaux cas les dernières 24 
heures, soit 0,6 cas pour 100.000 

habitants, celui des décès à 2856 
cas, alors que le nombre de 
patients guéris est passé à 71.552, 
a précisé Dr Fourar lors du point 
de presse quotidien consacré à 
l’évolution de la pandémie de 
Covid-19.
En outre, 25 wilayas ont recensé 
durant les dernières 24 heures 

moins de neuf cas et 17 wilayas 
n’ont enregistré aucun cas, alors 
que 6 autres ont enregistré 10 cas 
et plus.
Par ailleurs, 36 patients sont 
actuellement en soins intensifs, a 
également fait savoir Dr Djamel 
Fourar.
Le même responsable a souligné 
que la situation épidémiologique 
actuelle exige de tout citoyen 
vigilance et respect des règles 
d’hygiène et de distanciation 
physique, rappelant l’obligation 
du respect du confinement et du 
port du masque.

Intervenant, hier samedi, au 
Forum Echaâb, le professeur  
Riad Mahyaoui, membre 

du comité scientifique de suivi 
de l’évolution de la pandémie 
du Coronavirus a insisté sur 
la nécessité vitale de se faire 
vacciner.
Répertoriant les différents types 
de vaccin, choisis sur la base 
d’examens minutieux, il a rappelé 
que l’Algérie avait opté pour 
le ‘’Spoutnik V’’ en première 
option, suivi par  le CoronaVac 
chinois et Astra Zeneca, produit 
britannique. Mahyaoui a assuré  
qu’ils  n’entrainaient pas d’effets 
secondaires et soutenant qu’ils 

dispensaient une protection à 
hauteur «de 90 %», a-t-il précisé.
Il a également appelé à une 
grande vigilance à observer au 
niveau des frontières afin de 
juguler les variants du virus.
A tout le moins, a estimé Pr 

Mahyaoui, il s’avère vitale de 
se faire vacciner «même en cas 
d’effets secondaires bénins » 
car, explique-t-il , « mieux vaut 
les subir s’il ya lieu, que de 
mourir de Covid-19 », a-t-il mis 
en garde.

Le Pr   Lyes Rahal , membre 
du Comité scientifique du 
suivi de la pandémie de la 

Covid-19, est revenu hier samedi 
sur la date d’arrivée du vaccin 
russe Spoutnik5 et, de façon plus 
générale, la campagne vaccinale 
que l’Algérie s’apprête à lancer 
incessamment sous peu. 
«Les autorités n’ont pas encore 
fixé la date finale de l’arrivée 
du vaccin, mais l’Algérie est 
sur la bonne voie», assure le Pr 
Rahal  lors de son intervention 
au Forum du journal Al Chaaâb 
en expliquant que «sur le plan 
logistique et humain l’Algérie 
et prête à lancer la campagne 
vaccinale en s’appuyant sur sa 
longue  expertise en matière de 
vaccination de masse» 
Parlant de la situation 
épidémiologique, le membre du 
Comité scientifique se félicite 
de la baisse constante du niveau 
des victimes au quotidien, assure 

que «la situation est parfaitement 
maitrisée par les autorités 
sanitaires» et recommande 
enfin  la poursuite du respect des 
mesures barrière qui restent  pour 
le moment, selon lui  la seule 
protection contre la pandémie. 
«Les lits dédiés aux victimes 
de la Covid-19 sont quasiment 
vides depuis des semaines, grâce 
à notre stratégie, mais cela ne 
dont pas servir de prétexte à un 
relâchement, il faut continuer à 
respecter les mesures barrières 
« recommande encore le Pr Lyés 
Rahal
Quelques 15 milliards de dinars 
sont dégagés pour l’achat des 
vaccins, rappelle encore le Pr 
Rahal insistant aussi sur la 
campagne de sensibilisation 
des citoyens pour le vaccin 
et de rappeler dans ce cadre 
la formation des personnels 
médicaux appelés à prendre en 
charge la vaccination.

Dire que la situation 
financière du pays 
n’est pas bonne (pour 

employer une litote), revient 
à pointer une banalité, mais la 
dernière instruction du Premier 
met encore plus en exergue 
l’urgence de la situation qui 
impose un tour de vis dans les 
dépenses.
En effet, le Premier  vient 
d’adresser une instruction à tous 
les membres du Gouvernement 
les invitants à une plus grande 
austérité dans la gestion  des 
dépenses publiques qui doivent 

être réduites au strict minimum.
«L’analyse  des données liées  
à la situation financière  de 
la fin de l’année   confirme la 
tendance baissière  des réserves 
des liquidités du Trésor public, 
écrit Abdelaziz Djerad, aussi 
je demande  aux ministres 
de prendre des  dispositions 
nécessaires  pour réduire les 
dépenses» 
Les dépenses ainsi signalées sont 
les factures d’eau , d’électricité, 
le téléphone fixe et portable «pour 
éviter tout gaspillage»», écrit  
Djerad qui recommande aussi  

de tailler dans l’organisation des 
congrès, conférences nationales 
et autres journées d’étude en 
privilégiant les visioconférences.
Les sorties sur le terrain doivent 
être limitées au strict minimum 
avec nécessité de réduire les 
membres des délégations  lors 
des déplacements et l’utilisation 
des moyens de transport collectif 
pour faire des économies de 
carburant», insiste encore le 
Premier ministre auprès d’une 
administration qui ne semble 
pas avoir pris conscience de la 
situation critique du pays.  
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Formation proFeSSionnelle :

Le ministère déterminé à régulariser des enseignants de 2ème degré

ZoneS D’ombre :

Les projets de raccordement à l’énergie, “priorité absolue” de l’Etat

Signature de 8.000 autorisations de fonçage 
de puits à l’échelle nationale

Le ministère de la Formation 
et de l’Enseignement 
professionnels a assuré 

vendredi dernier qu’il était 
déterminé à régulariser la situation 
des enseignants spécialisés de 
2e degré à travers la commission 
mixte chargée de proposer des 
solutions dans les meilleurs délais.
Le ministère a souligné, dans un 
communiqué, ses efforts constants 
pour “consacrer la culture du 
dialogue sérieux et constructif 
avec les partenaires sociaux à 
travers ses nombreuses rencontres 

avec les enseignants et l’ensemble 
des personnels du secteur” et 
sa détermination à régulariser 
la situation des enseignants 
spécialisés de 2e degré, en 
s’employant à trouver les moyens 
de leur promotion, en coordination 
avec les services de la Direction 
générale de la Fonction publique 
et de la réforme administrative et 
le ministère des Finances.
Pour ce faire, une commission 
mixte a été chargée de se pencher 
sur la question et de proposer 
des solutions idoines dans les 

meilleurs délais, selon la même 
source.
Se disant confiant en la capacité 
des partenaires sociaux à faire 
en sorte que toutes les parties 
puissent développer une stratégie 
nationale globale pour relancer 
le secteur et garantir les droits de 
tous, le ministère aassuré qu’il 
était déterminé à poursuivre le 
dialogue avec eux pour examiner 
toutes les revendications 
socioprofessionnelles et trouver 
des solutions efficaces.

Le ministre de l’Energie, 
Abdelmadjid Attar a 
mis l’accent, lors d’une 

réunion avec des représentants 
de la société civile et des 
exploitations agricoles de 
régions reculées du pays, sur la 
priorité “absolue” accordée par 
son secteur aux opérations de 
raccordement à l’énergie dans 
le cadre du programme de prise 
en charge des zones d’ombre.
“Le ministre de l’Energie 
a reçu, jeudi 21 janvier 
2021 au siège du ministère, 
en coordination avec le 
médiateur de la République, 
des représentants de la société 

civile et de coopératives 
agricoles ainsi que des 
notables de Tihihaout (240 km 
de la commune de Bordj Omar 
Idriss) relevant de la wilaya 

d’Ilizi, de la commune de Oum 
El Assel (Tindouf) outre des 
représentants d’exploitations 
agricole de Tipaza, de M’sila 
et de Médéa”, précise un 

communiqué du ministère 
posté sur sa page Facebook.
“M. Attar a écouté les 
préoccupations des citoyens 
portant essentiellement sur les 
opérations de raccordement 
à l’énergie dans le cadre du 
programme de prise en charge 
des zones d’ombre”, a ajouté la 
même source.
Après avoir pris connaissance 
des détails du dossier et 
examiné les moyens permettant 
une prise en charge rapide 
de ces zones, le ministre a 
souligné “la priorité absolue” 
accordée par l’Etat et le secteur 
à ces opérations.

De même qu’il a mis en avant 
l’impératif de proposer des 
“solutions rapides, efficaces 
et durables”, poursuit le 
communiqué.           
Le ministre du Travail, de 
l’Emploi et de la Sécurité 
sociale, El Hachemi Djaâboub 
a également pris part à cette 
rencontre et a suivi avec grand 
intérêt les dossiers abordés.
La rencontre a permis aux 
représentants de la société civile 
et les notables d’exposer leurs 
préoccupations liées au secteur 
du Travail et de l’Emploi, a 
conclu le communiqué.

Le ministre des Ressources 
en Eau, Arezki Berraki, 
a affirmé jeudi dernier 

à Constantine que 8.000 
autorisations de fonçage de 
puits ont été signées à l’échelle 
nationale.
“Une circulaire interministérielle 
a été signée avec les ministères 
de l’Intérieur, des Collectivités 
Locales et de l’Aménagement 
et de l’Agriculture et du 
Développement Rural pour 
réduire à 15 jours le délai 
d’étude des demandes 
d’autorisation de fonçage de 
puits”, a précisé le ministre dans 
une déclaration à la presse lors 
de la mise en service du projet 
d’alimentation en eau potable 
à partir d’un forage à Ain Tine 
des mechtas Bab Torech, El 
Karia, El Ferroudj, El Melha, 
Rebaï Aïssa et Ain El Kebira de 
la commune Ibn Ziad ainsi que 
de la commune de Messaoud 
Boudjeriou.
Cette autorisation est 
conditionnée par l’accord 
de l’Agence nationale des 
ressources en eau qui vérifie 

la présence de ressources 
hydriques, a-t-il ajouté.
M. Berraki a inspecté plusieurs 
projets destinés aux zones 
d’ombre de la circonscription 
administrative Ali Mendjeli et 
des communes d’Ain Abid et El 
Khroub.
Lors de l’inspection du chantier 
d’un château d’eau de 10.000 

m3 dans la ville de Massinissa 
dans la commune d’El Khroub, 
il a relevé que ‘’ce projet 
structurant est appelé à sécuriser 
l’approvisionnement en eau 
de cinq communes accueillant 
plus de 50 % de la population 
de la wilaya et mettre fin 
définitivement aux perturbations 
de la distribution’’.

Dans la zone d’ombre village 
Beleghrari dans la commune 
d’Ain Abid, le ministre a 
apprécié la cadence d’exécution 
du projet d’alimentation en 
eau potable en application des 
instructions du président de 
la République Abdelmadjid 
Tebboune en soulignant que 
nombre de projets sont déjà en 

service et certains autres en voie 
de réalisation.
Concernant la vétusté du réseau 
de distribution d’eau potable de 
la wilaya d’Annaba, le ministre 
a indiqué que ‘’son département 
finance une étude approfondie 
pour diagnostiquer l’état du 
réseau et élaborer un plan 
d’orientation de l’eau potable 
en 2021’’.
Il a également assuré 
‘’qu’il sera fait appel à des 
experts internationaux pour 
diagnostiquer le réseau 
d’assainissement des 12 
communes de la wilaya 
et pour lancer les travaux 
d’alimentation de la région 
contrôlée à distance’’.
Rappelant que le taux de 
remplissage des barrages 
a atteint dans le pays 45 
% à la suite des récentes 
précipitations, M. Berraki a 
indiqué s’attendre à ce que ce 
niveau augmente davantage 
durant les mois de février et 
mars prochains favorisant 
le réapprovisionnement des 
nappes phréatiques.
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gel des importations des viandes rouges : 
200 millions USD à préserver annuellement

anD : 
1ère rencontre d’information 

mensuelle sur la gestion 
des déchets

Viandes rouges : 
Le gel des importations 
n’a pas eu d’incidence 
sur le marché national

L’Agence nationale des 
déchets (AND) a organisé à 
Alger la première rencontre 

d’information entre ses cadres et des 
journalistes de la presse publique et 
privée (audiovisuelle et écrite) visant à 
permettre à ces journalistes de relayer une 
information «précise et correcte» sur la 
problématique des déchets au service de 
l’objectif suprême qui «la consécration de 
la citoyenneté environnementale».
Intervenant à l’ouverture de cette 
rencontre placée sous le slogan «Puisque 
vous êtes notre partenaire durable», 
le directeur général de l’AND, Karim 
Ouamane a annoncé l’organisation 
dorénavant d’une rencontre d’information 
par mois pour servir de trait d’union et 
d’espace de communication entre les 
médias et le secteur de l’environnement, à 
travers l’AND, et ce, en vue de transmettre 
l’information technique correcte dans le 
domaine des déchets, y compris sur la 
politique suivie en matière de gestion des 
déchets.

Mettant en avant l’importance majeure 
de la gestion des déchets, M. Ouamane 
a fait savoir que l’AND œuvre à 
l’accompagnement des différents 
projets s’inscrivant dans le cadre de la 
valorisation et du recyclage des déchets, 
qui contribue, incontestablement, à la 
relance de l’économie nationale.
Saluant le rôle crucial des médias 
dans la sensibilisation des citoyens 
sur les pratiques et comportements 
corrects pour garantir un environnement 
«zéro déchets», il a expliqué que le 
développement du recyclage des déchets 
permettra de transformer ces matières en 
richesse profitable au citoyen.
S’agissant du thème de la rencontre, en 
l’occurrence «les centres d’enfouissement 
technique», le responsable du département 
des CET, Ounis Benmhenni, a fait état de 
101 centres en Algérie, ajoutant qu’ils 
constituent «la solution la plus rapide et 
la moins coûteuse» pour éradiquer les 
décharges anarchiques.

Le gel des importations des viandes 
rouges fraîches ou congelées, 
décidé par les pouvoirs publics 

depuis le dernier trimestre 2020 pour 
protéger la production nationale «n’a pas 
eu d’incidence sur le marché national», 
ont fait constater plusieurs opérateurs de 
la filière.
«Le marché est suffisamment approvisionné 
par une production locale conséquente et 
les prix ont même enregistré une baisse 
relative», a assuré le président du Conseil 
national interprofessionnel des viandes 
rouges  (CNIVR), Miloud Bouadis, dans 
une déclaration à l’APS. 
M.Boudais a écarté tout risque de rupture 
des stocks même à l’arrivée du mois de 
Ramadan, période de forte demande sur 
les viandes rouges.
«De nombreux engraisseurs se sont déjà mis 
à l’importation de veaux à l’engraissement 
destinés à l’abattage en prévision du mois 
sacré connu habituellement par une hausse 
considérable de la demande en viande 
bovine», a-t-il indiqué.
La qualifiant de décision «salutaire» 
pour les professionnels de la filière, 

Bouadis a souligné que la suspension des 
importations des viandes rouges a toujours 
été parmi les principales revendications du 
CNIVR.            
Il a jugé à ce propos que l’importation de 
bovins vivants d’engraissement, au lieu 
des produits finaux, s’avère  beaucoup plus 
rentable tant sur le plan nutritionnel que 
sur le plan économique.
«En effet, l’importation de bétails vivants 
nous permet de tirer profit du cinquième 
quartier à savoir, les abats des bovins 
(foie et cœur, tête) qui constituent une 
source de protéines inestimable, en plus  
de leur peaux qui représentent une matière 
première noble pour l’industrie du cuir» , 
a-t-il fait valoir.
D’autre part, il a affirmé que bon nombre 
d’opérateurs qui étaient versés auparavant 
dans l’importation de la viande rouge 
fraîche et congelée se sont reconverti en 
éleveurs et engraisseurs.
«Ce revirement positif a permis 
d’augmenter la production, tout en 
générant des emplois supplémentaires 
autour de cette activité (alimentation de 
bétail, abattage, distribution)», a-t-il argué.

Le gel des importations 
des viandes rouges 
décidé par les pouvoirs 

publics, depuis le 4ème trimestre 
2020, permettra à l’Algérie 
d’économiser plus de 200 
millions de dollars par an, selon 
un haut responsable au ministère 
du Commerce.
«Notre département en 
coordination avec les ministères 
des Finances et de l’Agriculture 
a décidé de geler les importations 
des viandes rouges fraîches 
et congelées qui ne cessent 
d’augmenter d’une année à l’autre 
malgré la disponibilité du produit 
local», a expliqué le Directeur 
général du Commerce extérieur 
au ministère du Commerce, 
Khaled Bouchelaghem.
«Cette décision, a-t-il poursuivi, 
rentre dans le cadre de la 
rationalisation des importations 
ainsi que l’encouragement des 
produits locaux et répond par la 

même occasion aux attentes des 
éleveurs et des engraisseurs qui 
se sentaient concurrencés par les 
produits importés». 
Dans le même contexte, M. 
Bouchelaghem a affirmé que 
l’Algérie, à l’instar de tous les 
pays, dispose d’outils juridiques 
lui permettant de prendre des 
«mesures protectionnistes 
provisoires» pour réduire 
son déficit commercial ou 
pour protéger les producteurs 
nationaux lorsque ces derniers 
se sentent menacés par les 
concurrents étrangers.
Selon les chiffres communiqués 
par ce responsable, les 
importations du pays en viandes 
rouges bovines avaient atteint 
122  millions de dollars rien que 
pour les dix premiers mois de 
l’année 2020, dont 67,5millions 
de dollars en viande fraîches 
et 54,5 millions de dollars en 
congelée.

Il a fait constater qu’il y’avait 
une tendance haussière de 
ces importations malgré la 
disponibilité du produit local, «ce 
qui va à l’encontre de l’économie 
nationale».
Ainsi, en 2019, a-t-il indiqué, 
les importations avaient atteint 
une valeur de 210 millions  de 
dollars (135 millions pour les 
viandes fraîches et 75 millions 
pour les viandes congelées), 

contre 186 millions de dollars en 
2018 (104,6 millions de viandes 
fraîches et 81,4 millions pour les 
viandes congelés).
En revanche, les opérations 
d’importation du bovin sur pied 
sont toujours autorisées pour 
approvisionner le marché en 
viandes rouges, a-t-il précisé, 
expliquant que cela est de loin 
«plus rentable» que l’importation 
des produits finaux.

«L’importation de bovins destinés 
à l’abattage permet en effet la 
création d’emplois directs et 
indirects autour de cette activité 
«, a-t-il fait valoir.
Mettant en avant ses avantages, 
il a affirmé que l’introduction 
de bêtes vivantes contribuerait à 
augmenter la cadence du travail 
au niveau des abattoirs et des 
boucheries et d’approvisionner 
le marché en viandes fraîches, 
de fournir l’industrie de la 
transformation des viandes en 
matière première, ce qui devrait 
également élargir le réseau 
de distribution et générer des 
emplois supplémentaires.
Mais en contrepartie de ce gel 
des importations au profit de la 
filière, ce responsable appelle 
les opérateurs à faire preuve de 
«patriotisme économique» en 
contribuant à la protection du 
pouvoir d’achat et à la sécurisation 
du marché des viandes.  
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annaba / reCHerCHe
Le wali, Berrimi Djamel Eddine, à la réunion tenue avec les responsables 

de l’université et les membres de la CCI :

Soutenir et encourager les start-up

annaba / energie

Une enveloppe de 1 
milliards cts consacrée 
à l'énergie de la Zone 
industrielle Allelick :

 annaba / el bouni

Après les protestations 
liées au cadre de vie, 

Les explications de l'APC

SiDi amar / CaDre De Vie 

Dégradation du réseau routier 
urbain de la cité ‘’El Qaria’’

annaba / tranSport

La station de bus « Kouche Nouredine » 
dans un état de dégradation avancée

L’intérêt de soutenir et 
d'encourager les start-
up, a figuré comme 

étant un point essentiel inscrit 
à l'ordre du jour de la réunion, 
qui s’est tenue, hier, au siège 
de la wilaya, présidée par le 
wali d’Annaba, en présence 
du recteur de l’université 
Badji Mokhtar-Annaba, des 
professeurs et des membres de 
la Chambre de commerce et 
d'industrie Seybouse Annaba 
(CCI). Lors de son intervention, 
le Professeur Chattab a mis 
en exergue l’importance de 
matérialiser les sujets de 
recherches et les innovations des 
jeunes chercheurs universitaires 
par la création de start-up et 

la nécessité de développer 
la numérisation. Le premier 
responsable de l’exécutif a 
également évoqué l’institution 
d’une commission technique 
pour orienter et accompagner 
les start-ups. A noter que 
l’Université Badji Mokhtar 
avait organisé une rencontre le 

20 janvier dernier au siège du 
rectorat, présidée conjointement 
par le recteur de l’Université le 
Professeur Mohamed Manaa et 
le Président de la CCI-Seybouse 
Mansouri Riad. Cette réunion 
a porté essentiellement sur la 
valorisation de la recherche 

scientifique, la formation et le 
recours aux compétences selon 
les besoins des entreprises et 
d’encourager l’établissement 
d’un partenariat entre la CCI et 
l’Université visant la mise en 
place d’un comité technique. 
Une convention de partenariat 
a été validée par les deux 

parties. "Nous œuvrons à ce 
que ces projets s'articulent sur 
une éventail de connaissances 
sur l’économie et des solutions 
innovantes dans tous les 
domaines, en premier lieu le 
domaine technologique et celui 
des services", a déclaré  un 
professeur à notre quotidien.

Une enveloppe conséquente 
de 1 milliards de centimes 
a été affectée par la wilaya 

de Annaba pour l'énergie (éclairage 
public) et le réaménagement de la 
zone industrielle de l'Allélick de 
la commune d'El Bouni a déclaré 
le wali d’Annaba Djamel Eddine 
Berimi au terme de sa visite 
effectuée la semaine dernière  à 
travers des zones industrielles 
pour s’enquérir de l'état des 

lieux ,  ajoutant que cette zone va 
accueillir les nouveaux projets 
d'investissements d'où la nécessité 
d'un aménagement des espaces et 
l’amélioration de l'éclairage, a-t-il 
souligné, assurant en outre lors de 
ses nombreuses visites effectuées 
que les efforts des pouvoirs publics 
se poursuivent pour encourager les 
investisseurs et les jeunes porteurs 
de projets  dans cette wilaya où 
les opportunités de créer des micro 
entreprises ne manquent pas.

A La suite du problème de 
l'amélioration du cadre 
de vie des citoyens, 

habitant la localité de Chabia 
relevant de la commune d’El 
Bouni, dont ils souffrent, lesquels 
se sont manifestés dernièrement 
en bloquant la route nationale 
RN 44,  paralysant la circulation 
routière pendant plusieurs heures 
pour attirer l'attention des autorités 
locales à prendre en charge leurs 
préoccupations afin de lancer des 
opérations de développement local, 
notamment en matière de gaz, 
d'électricité et de réseau d'AEP 
ainsi que d'autres préoccupations 
soutenues par les habitants de cette 
localité, les élus de la mairie se sont 

engagés à examiner cette situation 
indiquant dans ce cadre que cette 
zone sur laquelle il a été implanté 
des constructions fait partie de la 
direction des forets et par conséquent 
nécessite au préalable l'autorisation 
du conseil des ministres à savoir de 
l’intérieur, de l'aménagement et les 
forets pour pouvoir programmer les 
projets de développement local" a-t-
on ainsi fait savoir.

Les habitants de la cité ‘’El 
Qarya’’, de la commune 
de Sidi Amar se sont 

plaints de l’état dégradant des 
chaussées, une dégradation due 
à un manque d'entretien et de 
rénovation, rendant difficile 
l’accès aussi bien aux piétons 
qu’aux automobiles. Les 
résidents éprouvent d’énormes 
difficultés à emprunter les 
chaussées et ruelles en raison de 
la vétusté des voies de circulation, 
et des cratères, crevasses et des 

nids de poule. Les trottoirs se 
trouvent dans un piteux état, 
les avaloirs dépourvus de leurs 
couvercles de protection, en sus 
de l’absence de bitumage des 
chaussées. Malgré les maintes 
réclamations soulevées par les 

résidents de la localité, rien n’a 
été envisagé. Les chaussées 
ressemblent à tout sauf à des 
routes et offrent une image 
qui ne réjouit pas les visiteurs, 
notamment les automobilistes, 
où certains chauffeurs de taxi 
refusent carrément de prendre 
des clients en direction de cette 
localité, vu l’état déplorable des 
routes. A ce titre, les habitants 
de la cité ‘’El Qarya’’ sollicitent 
l’intervention des autorités 
locales afin de mettre fin à cette 
problématique.

La station de bus 
intercommunale ‘’Kouche 
Nouredine’’, du chef-lieu 

de la wilaya d’Annaba, se trouve 
d’année en année, dans un état 
de dégradation avancé, et ce en 
dépit des multiples doléances des 
transporteurs et usagers. La station 
de bus semble être complètement 
délaissée, ses infrastructures 
abandonnées, un laisser-aller à vous 
déchirer le cœur, alors que dans le 
temps une importante enveloppe 
financières avait été consacrée à la 
réalisation de cette infrastructure des 
transports communs. On y trouve 
des déchets qui jonchent le sol de 
partout à cause de l’inexistence de 
bacs à ordures. Ce qui pousse les 
usagers à se débarrasser de leurs 
déchets, des restes de nourriture 
et toutes sortes d’emballages en 
plastique, sur les lieux, générant 
diverses nuisances et des odeurs 

nauséabondes. Par ailleurs, vu l'état 
des lieux, les conducteurs de bus 
éprouvent des difficultés à se garer 
à l'intérieur de la station. Quant 
à la chaussée, elle est devenue 
impraticable, transformée en piste 
de chantier, avec la présence de 
cratères emplis d’eaux stagnantes et 
noirâtres puisqu’imbues de la fumée 

de mazout, que les transporteurs 
et les usagers doivent éviter à leur 
passage. Tout cela, sans compter 
l’insécurité qui règne sur les lieux, 
et où les agressions des usagers 
et les vols sont devenus monnaie 
courante, favorisés par l’absence 
d’éclairage public au niveau de 
cette station.

Sihem .Ferdjallah

Sarah Yahia

Sarah Yahia

Tayeb Zgaoula

Tayeb Zgaoula
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annaba / poiSSonnerie

Des prix exorbitants du poisson font fuir le consommateur

La flambée des prix du 
poisson notamment 
la sardine n’a laissé 

personne indifférent dans la 
ville d’Annaba. En effet, toute 
la population parle des prix 
exorbitants affichés dans les 
poissonneries et la pêcherie de 
la ville. Cédé il y a quelques 
mois entre 400 et 500 DA, ce 
petit poisson bleu, surnommé 
autrefois le repas du pauvre, 
a été vendu hier entre 900 
et 1.000 DA/kg pour une 
qualité qui laisse vraiment à 
désirer. Considéré comme la 
seule alternative aux viandes 
rouges, le poisson est devenu, 
par la force des choses, un 
véritable luxe pour le citoyen, 
notamment avec l’érosion du 
pouvoir d’achat. Une virée au 

marché couvert de la ville a 
permis de constater l’explosion 
du prix du poisson, au grand 
dam des citoyens, impuissants 
face à cette nouvelle épreuve 
qui défie leur porte-monnaie. 
La sardine a, en effet, atteint 
le prix record de 1 000 DA le 
kg, quant au poisson blanc, 
en plus d’être rare, il est tout 

simplement hors de portée 
pour les petites bourses. 
Le prix du kilogramme de 
crevettes est affiché à 26 00 
DA. Quant à la dorade, elle est 
cédée à 2 000 DA mais trouve 
toujours acheteur parmi les 
gens aisés ou les restaurateurs. 
A la Pêcherie d’Annaba, les 
quelques vendeurs qui étalent 

du poisson frais attendent 
patiemment le client. Ils ne 
sont pas légion. Ici, les seuls 
acheteurs qui fréquentent 
ces lieux sont les gens 
aisés. «C’est une période 
très critique surtout que la 
production est en baisse ces 
derniers temps, et l’offre                                                                                                                                          
loin de satisfaire la demande. 

Ajouté à cela le mauvais temps, 
et la boucle est bouclée!» 
affirme un poissonnier, 
une hausse vertigineuse et 
aberrante, même chose pour 
le merlan qui est cédé à 2000 
DA le kilo ainsi que le rouget 
à 2200. Face à la pénurie et à 
la hausse des prix, plusieurs 
poissonniers ont préféré se 
convertir à d’autres activités. 
Le poisson avec ses différentes 
espèces est ainsi devenu le 
baromètre du pouvoir d’achat 
qui s’effondre de jour en jour. 
Parallèlement à ces produits 
de mer dont les prix ont battu 
les records, les viandes mais 
aussi les fruits et légumes 
connaissent, eux aussi, une 
certaine hausse, pour ne pas 
dire une subite flambée.

annaba  / genDarmerie na tionale

Arrestation de quatre trafiquants de drogue 
et saisie de plus de 2 kg de kif traité

annaba / Criminalité

Une bande de cambrioleurs neutralisée

annaba / inF antiCiDe

Un nouveau-né mort abandonné sur le trottoir à la cité du 08 Mars

Les éléments de la 
gendarmerie nationale 
d’Annaba, sont parvenus 

à mettre fin aux agissements 
de trafiquants de drogue en 
procédant à la saisie d’une 
quantité de psychotropes et 
drogue  a-t-on appris, hier , 
auprès de ce corps de sécurité. 
La brigade de gendarmerie 
a arrêté quatre dangereux 
trafiquants de psychotropes, 
âgés entre 27 et 68 ans, selon la même source, ajoutant que l’opération a été effectuée suite 

à l’exploitation d’informations 
recueillies par les éléments de la 
brigade, a-t-on précisé de même 
source. Selon ces informations, 
ces individus activent dans 
la commercialisation de 
psychotropes et la drogue à 
Alger et Annaba et dans d’autres 
wilayas.
Après avoir surveillé les 
mouvements des mises en cause, 
les gendarmes ont ainsi réussi à 
les intercepter et ont procédé à 
leur arrestation sur la route R44 

précisément à Oued Zied  à bord 
de deux voitures Yaris et Picanto.
Lors de la fouille, les gendarmes 
ont trouvé en leur possession 
6 téléphones mobiles et une 
arme blanche prohibée, une 
pompe lacrymogène, 2,492 kg 
de  kif traité, 110 psychotropes 
et 801.400 DA issus des revenus 
de la commercialisation de la 
substance saisie, indique-t-on de 
même source, ajoutant que les 
suspects seront  présentés par 
devant la justice.

Les éléments de la 5ème 
sureté urbaine ont réussi, 
en fin de semaine passée, 

à mettre hors d’état de nuire 
une bande de cambrioleurs 
constituée de sept individus 
spécialisés dans le vol des 

appartements à Sidi Achour et 
les cités avoisinantes. En effet, 
selon une source bien informée, 
les éléments de la sureté 
d’Annaba ont reçu ces derniers 
temps de nombreuses plaintes 
concernant des cambriolages 
des appartements. C’est au 

terme d’intenses investigations 
que les éléments de la sûreté 
ont réussi à mettre le grappin 
sur cette bande de malfaiteurs, 
qui semait la panique dans 
différentes localités. Les mis 
en cause sont âgés entre 18 
ans et 25 ans et possèdent 

des antécédents judiciaires. A 
l’issue des résultats de l’enquête 

et des formalités policières, 
les auteurs du cambriolage 
ont été présentés par devant le 
procureur de la république, près 
le tribunal d’Annaba, et placés 
en détention provisoire en 
attendant le traitement de leur 
dossier judiciaire.

Les habitants de la cité du 
8 mars ont été secoués 
après la découverte 

d’un nourrisson abandonné 
sur le trottoir. Alertés, les 
services de la Protection 
civile ainsi que de la sûreté de 
wilaya  sont intervenus avant-
hier, au niveau de la cité des 
160 logements à proximité 

de la cité universitaire, après 
la découverte d’un nouveau-
né abandonné à même le 

sol. D’après les premières 
informations recueillies, le 
nouveau-né sans vie était âgé 
seulement de quelques jours 
et avait été enveloppé dans 
un bout de tissu.  Les services 
de police se sont déplacés sur 
les lieux et la dépouille du 
nourrisson a été transférée par 
les services de la protection 
civile à la morgue du CHU 

« Ibn Rochd » d’Annaba. 
Des investigations ont été 
engagées par les services 
de police, dans l’espoir 
d’identifier la mère de 
l’enfant.  
A noter que le phénomène 
des découvertes macabres de 
nouveau-nés s’accentue ces 
derniers mois. Ces pauvres 
nourrissons n’ont pas pu avoir 

leur droit à la vie, notamment 
de vivre en famille et de 
connaître leurs origines ! Le 
phénomène est un sujet tabou. 
L’abandon de nourrissons, 
constitue un crime odieux, et 
devra être sévèrement puni 
par la loi pour dissuader 
les personnes qui seraient 
tentées de recourir à ces actes 
ignobles et machiavéliques.

Sihem Ferdjallah

Sarah Yahia

Imen.Boulmaiz



proJet pHoSpHate intégré À tébeSSa:

appel à manifestation d’intérêt en 2021

traVauX publiCS: 

mise en service du viaduc Sablettes -GMa, à alger

moSquée SiDi laKHDar / ConStantine

relance “incessamment” des travaux de réhabilitation

L’appel à manifestation 
d’intérêt concernant le 
Projet Phosphate Intégré 

(PPI) de Bled El-Hedba (Tébessa) 
pour la production des engrais 
dans les régions de l’Est du pays 
sera lancé l’année en cours, a 
indiqué le ministère des Mines 
dans son bilan de réalisation du 
plan d’actions 2020 arrêté au 31 
décembre dernier, selon APS.
“Ce projet vise à développer une 
industrie de transformation des 
phosphates de Bled El-Hedba 
(Tébessa) pour la production 
des engrais dans les régions de 
l’Est du pays. Il est actuellement 
en phase de recherche d’un 
partenaire technologue potentiel 
et l’appel à manifestation d’intérêt 
sera lancé en 2021”, a précisé la 
même source.
Quant au projet de développement 
du gisement de fer de Gara 
Djebilet (Tindouf), situé à 160 km 
au sud-est de la ville de Tindouf, 
le ministère souligne que ce 
gisement est identifié et étudié 
depuis plus de cinquante ans.
Notant que les gisements de 
minerai de fer de Gara-Djebilet, 
d’une teneur en fer appréciable 
(plus de 50%), sont d’exploitation 
facile (à ciel ouvert), avec des 
ressources estimées à plus de 3 

milliards de tonnes, le bilan relève 
que “le minerai est pénalisé par sa 
structure oolithique complexe et 
une teneur élevée en Phosphore, 
élément nuisible dans la 
fabrication de l’acier”.
Le ministre rappelle que les 
gisements de Gara Djebilet sont 
constitués de trois sites à savoir 
Gara Ouest, Gara Centre et 
Gara Est, soit un total de 40 000 
hectares tout en soulignant que 
ces gisements se prolongent au 
lieu-dit Abdelaziz Mecheri, 200 
km à l’Est de Gara-Djebilet.
Dressant la situation de ce 
gisement, le bilan indique que 
FERAAL (Société nationale 
du fer et de l’acier) a été créée 
en 2014 pour réaliser toutes les 
études nécessaires pour prouver 
la faisabilité économique du 

projet et mettre au point une 
solution industrielle compétitive 
pour l’amélioration du minerai de 
Gara Djebilet.
“Cette société et ses futurs 
partenaires, devront relever 
ce défi pour la valorisation et 
l’exploitation des gisements de 
Gara Djebilet”, selon le ministère.
Il a, également, fait savoir que les 
derniers essais industriels pilotes 
réalisés, menés sur le minerai 
de fer de Gara Djebilet par une 
entreprise chinoise avec des 
centres de recherche et universités 
chinoises, ont permis d’obtenir 
deux produits : un concentré 
à basse teneur en phosphore 
utilisable dans une chaine de 
pelletisation en boulettes, et une 
poudre de fer pré-réduit “PDRI” 
(Powd er Direct Reduced Iron), 

conditionnée sous forme de 
briquettes, utilisable comme 
substitut ou complément à la 
ferraille.
“La société FERAAL Spa procède 
actuellement à la recherche de 
partenaires (publics et privés 
nationaux et/ou étrangers ).
L’Appel à manifestation d’intérêt 
(AMI) est prévu d’être lancé en 
2021”, annonce le ministère.
Gisement de zinc-plomb d’Oued 
amizour : les études techniques 
d’exploitation validées
 Concernant le projet de 
développement et d‘exploitation 
du gisement de zinc-plomb 
d’Oued amizour (Béjaia), le 
document du ministère revient 
sur la situation du gisement de 
Tala Hamza .
Ce gisement est situé à l’intérieur 
du projet de zinc d’Oued Amizour, 
lui-même situé sur la côte nord 
de l’Algérie, à environ 10 km au 
sud-ouest de la ville portuaire de 
Béjaia et à environ 270 km à l’est 
de la capitale.
Selon le ministère, une société 
mixte dénomée Western 
Méditerranéen Zinc SPA (WMZ) 
a été créé en février 2006 pour 
la mise en valeur du gisement de 
zinc-plomb d’Oued Amizour et ce 
entre deux entreprises publiques 

algériennes (ENOF et ORGM) 
et une entreprise australienne 
(TERRAMIN : 65%, ENOF : 
32,5%, ORGM : 2,5%).
S’agissant des études techniques 
relatives à l’exploitation, le 
traitement et à la gestion de 
l’environnement, le ministère 
indique que celles-ci ont été 
validés, tandis que “l’étude 
économique et financière est en 
cours d’analyse pour validation”.
Un plan d’action pour permettre 
l’acceptabilité sociale du projet 
par la communauté de Bejaïa est 
en cours d’élaboration, selon la 
même source.
Pour ce qui est de l’expertise, le 
bilan souligne la signature de 
conventions avec les Universités 
algériennes , dont celle signée 
entre la société FERAAL chargée 
de réaliser les études nécessaires 
au développement du projet de 
développement du gisement de 
fer de Gara Djebilet (Tindouf) et 
l’Université des Sciences et de la 
Technologie d’Oran Mohamed 
Boudiaf (USTOMB), en plus 
de celle signée avec le Centre 
Universitaire de Tindouf Ali 
KAFI (CUT-AK) pour le même 
projet .

Effectuant, samedi, une 
visite de travail dans le 
Grand Alger, le ministre 

des travaux publics et ministre 
par intérim des transports, 
Farouk Chiali, a procédé à la 
mise en service du viaduc- 
boucle reliant l’autoroute, au 
niveau des Sablettes, à la grande 
mosquée d’Alger (GMA) dans 
la commune de Mohamadia 

(Photo- DR), selon Algerie1.
Chiali a également donné les 
start à  la mise en exploitation 
de la principale piste de 
l’aéroport international 
Houari Boumediene d’Alger 
et ses annexes, après sa 
rénovation selon les normes 
internationales.
La mise en service du 
nouveau pont sur la pénétrante 

Eucalyptus-El Djoumhouria-
Eucalyptus reliant la 2ème 
rocade d’Alger, le  lancement 
du
projet de réalisation d’un 
échangeur sur la 2ème rocade 
vers les stades de Douera et 
Baba Hassen ainsi que le projet 
de réalisation de deux trémies 
au à  Chéraga, sont également 
au menu de la sortie du ministre.

Les procédures 
administratives relatives 
au projet de réhabilitation 

de la mosquée Sidi Lakhdar 
de Constantine “ont été 
achevés” et les travaux seront 
lancés “incessamment”, a-t-on 
appris vendredi  auprès de la 
commission de la culture et du 
tourisme et du développement 
local de l’Assemblée populaire 
de wilaya (APW), selon aps.
L’étude de réhabilitation de ce 
lieu de culte à grande valeur 
architectural et historique a 
été approuvée et le marché de 

réalisation vient d’être attribué 
pour un montant de plus de 140 
millions de dinars, selon les 
informations recueillies auprès 
des membres de cette même
commission.
Un nouveau cahier des charges 
avait été élaboré pour la reprise 
des travaux de réhabilitation de 
l’ancienne mosquée Sidi Lakhdar 
conformément aux instructions 
du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune qui 
avait instruit à l’occasion de  la  
Journée du Savoir (Yaoum El 
Ilm), célébrée annuellement le 16 

avril la restauration des vieilles 
mosquées dont la mosquée Sidi 
Lakhdar, a-t-on rappelé de même 
source.
Les travaux de restauration 
de cette mosquée ancestrale 
lancés en 2014 dans le cadre des 
préparatifs de la manifestation 
Constantine capitale 2015 de 
la culture arabe avaient été 
interrompus pour diverses 
raisons en rapport notamment 
avec les aspects administratif 
et technique du projet, a-t-on 
encore rappelé.
Ce monument fut réalisé sous le 

règne de Hassan Ben Houcine en 
1736, et est considéré comme un 
des lieux de culte à grande valeur 
architecturale avec ses colonnes 
de marbre galbées et ses élégants 
chapiteaux sculptés.
A Constantine, douze (12) 
mosquées dont celle de Sidi 
Lakhdar et huit (8) zaouïas 
étaient concernées par les travaux 
de réhabilitation, lancés en 2014, 
dans le cadre des préparatifs 
de la manifestation culturelle 
et la plupart des chantiers est 
actuellement à l’arrêt pour des 
contraintes techniques, selon 

les explications des autorités 
locales.
Sur les 12 mosquées concernées 
par la réhabilitation, 2 mosquées, 
Hassan Bey et Djamaâ El Kebir 
ont été réhabilitées et rouvertes 
alors que les chantiers des 10 
mosquées restantes ont été gelés, 
a-t-on rappelé.
En octobre 2020, le gel avait 
été levé sur les projets de 
réhabilitation de cinq vieilles 
mosquées à savoir Sidi Lakhdar, 
Rebaine Cherif, Sidi Afane, Sidi 
El Katani et Bachtarzi, a-t-on 
encore rappelé
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Démission de Julie Payette, la représentante de la reine 
Elizabeth II au Canada

Covid-19 
Le variant anglais est plus mortel, prévient Boris Johnson

La Russie réinvestit militairement 
le Caucase

Le Premier ministre 
britannique Boris 
Johnson a annoncé 

ce vendredi que le variant 
du Covid-19 identifié au 
Royaume-Uni est non 
seulement plus contagieux 
mais aussi jusqu’à 50% plus 
mortel. Le pays a recensé 1 
401 décès du coronavirus 
dans les dernières 24 heures.
La semaine sur le front de 
la guerre contre le Covid-19 
s’achève sur une note très 
mitigée au Royaume-Uni. 
Le taux de reproduction du 
virus est légèrement retombé 
et se situe désormais entre 
0,8 et 1, ce qui signifie que le 

nombre d’infections a atteint 

un plafond dans certaines 

régions et commence à 

diminuer dans d’autres, 

montrant que les effets du 

troisième confinement se font 
sentir.

Cette tendance 

encourageante a cependant 

été immédiatement balayée 

par l’annonce ce vendredi 22 
janvier au soir que le variant 
identifié en septembre dans 
le sud-est du pays était lié à 
une plus forte mortalité. Chez 
les 60 ans, le variant s’avère 
ainsi fatal dans 13 à 14 cas 
sur 1 000 contre 10 sur 1 000 
avec le Covid-19 « classique 
».
Cependant, tous les éléments 
actuellement disponibles 
montrent que les deux vaccins 
utilisés au Royaume-Uni 
contre le Covid-19 restent 
efficaces contre le nouveau 
variant. La campagne de 
vaccination massive continue 
à aller bon train. Désormais 

5,4 millions de personnes ont 
été vaccinées. Pour autant, 
la pression sur les hôpitaux 
n’a pas diminué avec 78% 
d’hospitalisations en plus par 
rapport à la première vague.
Dans ce contexte, le 
gouvernement a de nouveau 
demandé aux Britanniques 
de respecter scrupuleusement 
les consignes et de rester chez 
eux. Boris Johnson a même 
prévenu que les restrictions 
actuelles ne seront pas levées 
avant le niveau d’infection 
soit retombé partout dans le 
pays.

Moscou, qui avait 
perdu de son 
influence dans la 

région depuis la chute de 
l’URSS, a réussi à tirer parti de 
la défaite arménienne au Haut-
Karabakh pour reprendre 
pied en Azerbaïdjan, selon le 
monde fr.
Une région marquée par 
l’influence russe
La Russie s’intéresse dès le 
XVIIe siècle au Caucase, 

un carrefour stratégique 
situé entre mer Noire et mer 
Caspienne. La présence de 
populations chrétiennes 
soucieuses de protection va y 
faciliter la pénétration russe.
Après l’effondrement de 
l’Union soviétique au début 
des années 1990, des conflits 
« gelés » ou « larvés » 
apparaissent. Adossés pour 
la plupart aux frontières 
occidentales et méridionales 

de la Russie, ils concernent des 
entités sans reconnaissance 
internationale, issues de 
rébellions séparatistes attisées 
par Moscou ou de guerres 
figées depuis des années par 
des accords de cessez-le-feu 
mais restées sans solution. 
Ces guerres peuvent se 
rallumer, comme dans le 
Haut-Karabakh, et servir de 
leviers d’action pour Moscou 
sur son « étranger proche ».

Julie Payette, choisie 
par le premier ministre 
Justin Trudeau, est 

accusée d’avoir fait régner 
un « climat toxique » auprès 
de ses collaborateurs, selon le 
monde fr.
Le premier personnage 
de l’Etat canadien jette 
l’éponge. Quelques heures 
seulement après que le 
quotidien anglophone The 
Globe and Mail a annoncé 
les conclusions d’un 
rapport accablant sur le « 
climat toxique » que Julie 
Payette ferait régner auprès 
de ses collaborateurs, la 
gouverneure générale du 
Canada a annoncé, jeudi 21 
janvier, sa démission. La 
fonction de représentante de 
la reine d’Angleterre sur ce 
vaste territoire appartenant 
toujours au Commonwealth 
est certes largement 
symbolique – même si la 

Constitution lui accorde le 
droit « de nommer ou destituer 
un gouvernement » –, le coup 
n’en est pas moins rude pour 
le premier ministre, Justin 
Trudeau, qui avait choisi en 
2017 de nommer à ce poste 
cette ingénieure de 57 ans, 
ex-astronaute de renommée 
internationale pour être allée 
plusieurs fois dans l’espace.
Les critiques contre Julie 
Payette avaient commencé 
l’été dernier, suite à la 
publication d’un article de la 
chaîne publique anglophone 
CBC News. Une enquête 
basée sur une dizaine de 
témoignages anonymes de 
collaborateurs et employés 
de Rideau Hall, lieu de travail 
officiel de la gouverneure à 
Ottawa, qui accusaient avec 
force détails Julie Payette, de 
« rabaisser, réprimander et 
d’humilier publiquement le 
personnel » de son cabinet. 

CBC News affirmait que ce 
climat délétère avait déjà 
poussé quatre membres de 
l’équipe de communication 
de la gouverneure à claquer 
la porte. Quelques semaines 
plus tard, une nouvelle 
enquête faisant état de frais 
de rénovation exorbitants, 
250 000 dollars, exigés 
par Julie Payette dans sa 
résidence officielle d’Ottawa, 
qu’elle n’a cependant 
jamais occupée, avait terni 
un peu plus l’image de la 
représentante de la reine.
Harcèlement
Le 23 juillet 2020, pris 
à partie par l’opposition 
parlementaire à la Chambre 
des communes, conservateurs 
et néodémocrates (gauche) 
réunis, sur les agissements 
allégués de celle qu’il avait 
choisie pour incarner le 
Canada, Justin Trudeau avait 
dû concéder une « enquête 

approfondie et impartiale 
», et la confier à un cabinet 
de conseil indépendant 
spécialiste des relations de 
travail. La firme Quintet 
Consulting Corporation a 
interrogé près d’une centaine 
d’employés anciens et actuels 
sur des faits de harcèlement 
et de violence verbale 
reprochés à Julie Payette. 
Les détails de son rapport, 
remis le 19 janvier au cabinet 

du premier ministre, n’ont 
pas été dévoilés, mais la 
seule confirmation du Globe 
and Mail qu’ils étaient « 
accablants » a précipité le 
départ de Julie Payette, deux 
ans avant le terme officiel 
de son mandat. Sa secrétaire 
et grande amie, Assunta Di 
Lorenzo, accusée elle aussi 
« d’intimidation auprès du 
personnel », a également 
démissionné.
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Biden s’attaque à la crise alimentaire qui 
affecte des millions d’Américains

CoViD-19: 

AstraZeneca prévoit des retards de livraison de 
son vaccin pour l’UEou libérée ?

ruSSie:

la police multiplie les interpellations de 
manifestants pro-Navalny

CHine:

Un an après 
à Wuhan, 

Pékin entend 
contrôler le 
récit de la 
pandémie

Pour ce deuxième jour 
de travail, la nouvelle 
administration 

américaine ce vendredi s’est 
concentrée sur les aides 
économiques d’urgence. 
Joe Biden a ainsi signé 
deux décrets présidentiels 
visant une hausse de l’aide 
alimentaire dans le pays et 
un renforcement des droits 
sociaux.
Des initiatives d’urgences 
prises par décret présidentiel 
pour aller plus vite. Pour se 

justifier, le président américain 
a dépeint une réalité brute 
des États-Unis en temps de 
pandémie : on ne mange pas à 
sa faim dans un foyer sur sept 
; 16 millions d’Américains 
vivent d’allocations chômage 
uniquement ; et les services 
publics locaux commencent à 
licencier - 600 000 personnes 
ont par exemple perdu leur 
emploi dans l’éducation.
« Une grande partie de 
l’Amérique souffre, a insisté 
le nouveau président. Des 

familles ont faim. Des 
gens sont expulsés. Les 
pertes d’emplois grimpent 
à nouveau. Il faut agir 
maintenant. Si nous agissons 
maintenant, notre économie 
sera plus solide, à court et 
long terme. C’est ce que nous 
disent des économistes de 
tous bords ! » 
Plan de 1 900 milliards de 

dollars
Joe Biden a ainsi débloqué 
plus d’aide alimentaire. 
Il maintient les droits au 

chômage aux personnes 
souffrant de conditions pré-
existantes qui refuseraient 
des postes en première 
ligne. Un moratoire sur les 
expulsions de logements pour 
loyers impayés a, lui, déjà été 
étendu.
Après ces mesures d’urgence, 
le président présentera ensuite 
son « plan de sauvetage » de 
1 900 milliards de dollars. Il 
a appelé le Congrès à vite le 
valider pour freiner la crise 
qui s’annonce. 

Le laboratoire anglo-
suédois AstraZeneca 
a annoncé ce vendredi 

que ses chaînes de production 
ne seraient pas en mesure 
de fournir suffisamment 
de vaccins pour honorer 
la commande passée par 
l’Union européenne. Le 
délai du retard n’est pas 
exactement évalué mais les 
volumes seront réduits de 
plus de la moitié.
Au premier trimestre, 
AstraZeneca ne livrera à 
l’Union européenne que 31 
millions de doses au lieu des 
80 millions prévus, selon 
des chiffres évoqués devant 
des responsables européens. 
C’est donc 61% de moins.
Un sérieux revers pour les 

Européens qui misaient 
beaucoup sur l’arrivée de 
ce vaccin conçu avec des 
universitaires d’Oxford 
pour compenser les retards 
accusés par Pfizer que 
l’arrivée du vaccin Moderna 
ne suffisent pas à combler. 
Le vaccin d’AstraZeneca 
est en outre beaucoup moins 
cher et n’exige pas d’être 
conservé à -70°C.
AstraZeneca attribue cette 
réduction de ses ambitions à 
des problèmes de production. 
Le laboratoire anglo-suédois 
a annoncé ces nouvelles lors 
d’une réunion du comité 
pour la stratégie vaccinale 
qui réunit les laboratoires, 
la Commission et les 
gouvernements. Ceux-ci ont 

fait part de leur « profonde 
insatisfaction », une façon 
diplomatique de dire que 
le ton a dû monter. La 
Commission ajoute qu’elle 
va continuer à réclamer à 
AstraZeneca prévisibilité et 

stabilité des livraisons.
Au total, la précommande 
européenne pour ce vaccin 
se monte à 400 millions de 
doses et l’Agence européenne 
des médicaments prévoit sa 
validation pour le 29 janvier.

Des dizaines de 
personnes ont été 
arrêtées ce samedi 23 

janvier en Russie en marge 
des manifestations organisées 
à travers le pays à l’appel 
des partisans de l’opposant 
Alexeï Navalny pour exiger 
sa libération, en dépit des 
multiples pressions des 
autorités. De Moscou à Ioujno-
Sakhalinsk, l’équipe du célèbre 
militant anti-corruption, victime 
d’un empoisonnement présumé 
cet été, a publié des appels au 
rassemblement dans 65 villes 
russes. 

Les premières manifestations 
ont eu lieu ce samedi dans 
l’Extrême-Orient russe et en 
Sibérie, où des milliers de 
personnes sont descendues dans 
la rue notamment à Vladivostok, 
Khabarovsk, Novossibirsk 
et Tchita, selon les partisans 
d’Alexeï Navalny, en scandant « 
Liberté à Navalny ! », « Liberté 
aux prisonniers politiques ! », 
face à d’importants effectifs de 
la police anti-émeutes déployés 
sur les lieux.
À Iakoutsk, au sud du cercle 
polaire, une centaine de 
protestataires ont bravé le 

froid extrême en manifestant 
par - 50 degrés. Environ 200 
protestataires avaient déjà été 
arrêtés dans une vingtaine 
de villes russes vers 08h30 
TU, selon l’ONG OVD-info, 
spécialisée dans le suivi des 
interpellations en marge des 
manifestations. 

Arrestations brutales
Les arrestations ont été 
particulièrement brutales à 
Vladivostok, port russe sur 
l’océan Pacifique. Les policiers 
anti-émeutes ont couru derrière 
les manifestants et les ont 
frappés avec des bâtons.

À Moscou, où la mobilisation de 
l’opposition est habituellement 
la plus forte, les protestataires 
doivent se réunir à 11h00 TU 
sur la place Pouchkine, puis 
défiler le long d’une rue centrale 
de la capitale en direction du 
Kremlin.
La police moscovite a d’ores 
et déjà promis de « réprimer 
sans délai » tout rassemblement 
non autorisé. Le maire de 
Moscou, Sergueï Sobianine, 
a dénoncé des manifestations 
« inacceptables » en pleine 
pandémie de coronavirus.

Il y a un an, la ville de 
Wuhan était confinée. 
D’abord les 11 millions 

d’habitants, puis toute une 
province de 58 millions 
d’âmes en quarantaine 
stricte. Les Wuhanais ont 
été les premiers à subir la 
déferlante du Covid-19 
et son lot de souffrance. 
Depuis octobre, une vaste 
exposition revient sur le 
confinement et le vécu des 
habitants. Elle met en scène 
le triomphe revendiqué 
du parti sur l’épidémie et 
remporte un franc succès. 
Aujourd’hui, la Chine a 
presque mis l’épidémie sous 
contrôle. Les foyers sont 
isolés et les cas se comptent 
en centaines seulement. 
Mais à Wuhan, les cicatrices 
sont encore là. Ouverte le 
15 octobre dernier, cette 
immense exposition sur les 
héros de la lutte contre la 
Covid à Wuhan était prévue 
pour durer trois mois. Elle 
a finalement été prolongée 
d’une semaine pour 
accompagner la célébration 
de l’an 1 du confinement de 
la mégapole de la province 
du Hubei.
Trente trois installations, 
des sculptures grandeur 
natures, des vidéos, des 
photos, l’événement est 
sensé évoqué le quotidien 
des habitants et des hôpitaux 
pendant l’épidémie. Le ton 
est donné d’entrée. Son nom 
: « Le peuple d’abord, la vie 
d’abord ». Pour accueillir 
les visiteurs, une longue 
frise chronologique sur fond 
rouge rappelle les décisions 
prises par le président Xi 
Jinping. Puis un grand 
écran le montre prononçant 
discours après discours.
Mais les visiteurs ne 
semblent pas dérangés par la 
lourdeur de la propagande. 
Car, il faut le reconnaître, le 
reste de l’exposition est très 
bien fait, avec par exemple 
un camion-grue issu du 
chantier des hôpitaux 
construits en deux semaines.
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Hand / algérie-Suisse : 
Les «Verts» en quête de rachat devant les Helvètes

belmadi : 
« Slimani est un joueur compétitif »

naHD :
 Lounes Gaouaoui, 
nouvel entraineur 

des gardiens

La sélection algérienne 
de handball abordera 
dimanche (15h30 

algériennes), face à son 
homologue suisse, son 3e et 
dernier match du tour principal 
du Mondial-2021 qui se déroule 
en Egypte, avec l’objectif de 
terminer cette phase sur une note 
positive.
Battus lors de cette phase par 
deux grosses cylindrées, à 
savoir le sextuple champion du 
monde français (23-26) et le 
double vice-champion du monde 
norvégien (23-36), les hommes 
du coach national, Alain Portes, 
auront a priori une tâche moins 
compliquée face à la Suisse.
Eliminés de la course à la 
qualification aux quarts de finale, 
les handballeurs algériens et 
suisses tenteront de remporter 
une victoire de prestige, bonne 
pour le moral.   
Ayant livré un match de haut 
niveau devant la France qui a 
fait appel à toute son expérience 
pour renverser une situation 
fort compromise, les camarades 
de l’excellent Ayoub Abdi ont 
résisté tant bien que mal avant de 
sombrer devant des Norvégiens 
plus frais physiquement et 
supérieurs sur le plan technique 

et tactique.
Face à la Suisse, Messaoud 
Berkous et consorts tâcheront 
d’effacer la défaite concédée 
par leurs ainés (18-22) lors 

du Mondial-1992 joué en ex-
Tchécoslovaquie sous la houlette 
de l’ex-entraîneur national, 
Farouk Bouzerar.
Il faut reconnaître que le Sept 

algérien vient de payer chèrement 
le manque flagrant de préparation 
en raison de la pandémie de 
coronavirus, ce qui a laissé des 
traces sur son rendement général.

Faisant contre mauvaise fortune, 
bon coeur, le coach français des 
«Verts» tentera de remobiliser ses 
troupes, en misant beaucoup sur 
leur volonté.
Quant à la Suisse, invitée de 
dernière minute qui a remplacé les 
USA, absents pour des cas positifs 
de Covid-19 dans l’effectif, elle 
a réussi à gagner son premier 
match du tour préliminaire devant 
l’Autriche (28-25), le jour même 
de son arrivée en Egypte, avant de 
perdre face à la Norvège (25-31) 
puis, plus difficilement, devant la 
France (24-25).
Au tour principal, les camarades 
du buteur Andy Schmidth 
comptent une victoire de prestige 
devant l’Islande (20-18) puis une 
défaite face au Portugal (29-33).
Avant la 3e et dernière journée du 
tour principal, la France est en tête 
du classement du groupe III avec 
8 points, devant respectivement 
le Portugal et la Norvège (6 pts) 
puis l’Islande et la Suisse (2 
pts), alors que l’Algérie ferme la 
marche avec 0 pt.
A l’issue du tour principal, les 
deux premiers de chaque groupe 
se qualifient pour les quarts de 
finale de la compétition.

De retour en Algérie et 
après avoir supervisé 
le match du MCA face 

à Ain Mlila, le sélectionneur 
algérien Djamel Belmadi a fait 
quelques déclarations à la presse 
algérienne.
Djamel Belmadi a, dans un 
premier temps, indiqué qu’il ne 
savait pas  encore si son équipe 
allait pouvoir disputer un match 
amical durant le mois de juin 
prochain. Cette rencontre pourrait 
éventuellement se disputer au 
sein du nouveau Stade d’Oran 
et Belmadi a déclaré, à ce sujet, 
qu’il allait visiter l’enceinte pour 
connaitre et observer les derniers 
détails relatifs à la pelouse et aux 
différents équipements du stade.
Le sélectionneur Algérien, 
interrogé sur le cas des U17, en 
plein tournoi UNAF, a indiqué  
que « soutenir les U17 est l’une 
des raisons de mon arrivée en 
Algérie, c’est important pour 
eux et pour nous d’être présents 
dans des phases finales de Coupe 
d’Afrique ou de Coupe du 
Monde. »
À propos de Youcef Belaïli, 
délaissé lors du dernier stage car 
sans club mais, depuis, revenu 

au sommet avec le Qatar SC, 
Djamel Belmadi a invité à la 
retenue et n’a pas précisé si le 
joueur serait présent lors du futur 
stage de mars.
Enfin, lorsqu’il a été question 
du cas Islam Slimani, Djamel 
Belmadi a, visiblement satisfait 

de le voir rejoindre une aussi 
bonne équipe que l’Olympique 
Lyonnais, a déclaré : « Slimani a 
toujours eu l’envie de jouer dans 
le plus haut niveau, on le connait 
tous, il cherche toujours à être 
compétitif et ça ne m’étonne pas, 
je lui souhaite un bon courage. »

Lounes Gaouaoui, ancien 
international algérien, 
vient d’être nommé 

entraîneur des gardiens au sein 
du NAHD.
Lounès Gaouaoui, ancien 
portier et qui était l’entraineur 
des gardiens des Verts dans le 
staff de Rabah Madjer,  vient 
renforcer le nouveau staff du 
NAHD dirigé par Dziri Billel, de 
retour après son expérience ratée 

au CA Bordj Bou Arreridj.
Pour son deuxième match sous 
la houlette de Dziri Bilel, le 
NAHD a été tenu en échec, hier, 
à domicile face au NC Magra (1-
1) pour le compte de la 9 ème 
journée du championnat de ligue 
1. Le club algérois est en crise 
avec seulement 7 points inscrits 
et une dangereuse 18ème place 
au classement général.
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Le onze de rêve galactique qu’espère aligner le Real Madrid

pSg : 
Kylian Mbappé 

commence à douter
du Real Madrid

FC barcelone : 
Le cas Ousmane Dembélé devient 

problématique

Le PSG est prêt à couvrir 
d’or Kylian Mbappé, alors 
que la situation financière 

du Real Madrid pourrait 
compliquer ce dossier pour les 
Merengues.
« On discute avec le club, de 
trouver un projet, je suis en 
réflexion aussi, si je signe c’est 
pour m’investir sur le long terme 
au Paris Saint-Germain. Je suis 
très heureux ici, les supporters, 
le club m’ont toujours aidé et 
je serais toujours reconnaissant 
envers le club. Je veux réfléchir 
sur ce que je veux faire dans les 
prochaines années, où je veux 
être, c’est comme ça que ma 
réflexion se tourne, mais c’est 
certain qu’il va falloir bientôt 
faire un choix ». Vendredi soir, 
Kylian Mbappé sortait du silence 
pour son avenir.
Et les informations du quotidien 
AS devraient rassurer les fans 

du PSG, du moins ceux qui 
souhaitent voir le Bondynois 
rester. Ainsi, le média espagnol 
rapporte que le joueur commence 
à se méfier de plus en plus du Real 
Madrid, dont le projet sportif 
commence à être de moins en 
moins convaincant. Le Français 
attend un signe du Real, mais 
veut surtout des garanties vis-à-
vis de la possibilité de gagner des 
titres.
Le projet madrilène, plus aussi 

séduisant ?
Toujours selon la publication 
madrilène, les Parisiens sont 
prêts à mettre un salaire de 24 
millions d’euros net sur la table 
pour le convaincre de rester. 
Mais l’argent n’est pas le nerf de 
la guerre ici, et le joueur serait 
disposé à gagner moins d’argent 
au Real Madrid, lui aussi en 
difficulté sur le plan financier. Le 
fait de jouer au Real Madrid serait 
en revanche plus rémunérateur 
vis-à-vis des sponsors.
Quoi qu’il en soit, le joueur veut 
être fixé rapidement. Si le Real 
Madrid n’a pas les moyens de se 
l’offrir cet été, il veut le savoir 
maintenant. Du côté du Real 
Madrid, on reste plutôt positif, 
et on tentera bien de recruter le 
Français cet été. Mais entre la 
crise, le crédit contracté pour 
rénover le Bernabéu et d’autes 
postes à renforcer, la marge de 
manœuvre des Merengues risque 
d’être bien limitée...

De retour en grâce avec 
le FC Barcelone, le 
Français a une situation 

contractuelle qui provoque de 
sacrés maux de tête aux dirigeants 
du club.
Cette année 2021 a 
particulièrement bien commencé 
pour le Français. Il s’est fait une 
place dans le onze de Ronald 
Koeman, et commence enfin 
à montrer son meilleur visage 
sous la tunique catalane. Et ce 
alors que beaucoup le pensaient 
perdu pour le Barça. Des progrès 
sur le terrain, mais également 
dans l’attitude, puisqu’il aurait 

impressionné les cadres du 
vestiaire par son changement de 
comportement à l’entraînement 
par exemple.
Alors qu’on ne comptait pas 
vraiment sur lui, l’ancien du 
Stade Rennais est désormais 
un atout de poids pour le club 
de Liga. Mais pour combien 
de temps ? Comme le souligne 
Sport, sa situation n’est pas 
évidente à gérer avec ce contrat 
qui expire en 2022. La direction 
intérimaire du FC Barcelone 
menée par Carles Tusquets a déjà 
lancé une première approche 
pour une prolongation, mais le 

joueur et son entourage n’ont pas 
été réceptifs. C’est le nouveau 
président, qui sera connu en mars, 
qui devra s’atteler à ce dossier.

Le joueur est prêt à mettre 
du sien

Comme souvent dans ce cas, 
deux scénarios existent : une 
prolongation ou une vente cet 
été, alors que selon le média, 
Manchester United, Chelsea, 
la Juventus et le Bayern sont 
déjà intéressés. Le joueur lui 
serait plutôt à l’aise au Barça et 
à Barcelone, et c’est notamment 
pour ça qu’il avait refusé des 
approches l’été dernier. Souvent 
poussé vers la sortie pour pallier 
aux soucis économiques du club, 
il sait que cette situation ne devrait 
plus se reproduire, maintenant 
qu’il a un rôle important dans 
l’équipe.
Tout dépendra donc du 
futur président, alors que la 
publication catalane explique 
que le club tentera de le retenir 
s’il continue sur cette lancée. Le 
Français lui sera prêt à mettre du 
sien pour prolonger l’aventure. 
Tout se jouera probablement au 
début de l’été, et si la situation 
contractuelle du principal 
concerné n’a pas évolué d’ici là, 
une vente sera obligatoirement 
envisagée. Plus qu’à attendre 
donc. Mais il serait plutôt cocasse 
qu’après avoir cherché à s’en 
séparer pendant tant de temps, le 
Barça soit contraint de le vendre 
maintenant qu’il est au niveau 
espéré...

La presse espagnole dévoile 
le onze titulaire dont 
rêve le Real Madrid pour 

l’année 2022. Et c’est pour le 
moins intéressant...
On le sait, le Real Madrid voit 
les choses en grand pour les 
prochains mercatos. Si la crise 
du coronavirus a tout de même 
fait mal aux caisses du club de 
la capitale espagnole, Florentino 
Pérez et ses équipes espèrent 
au moins pouvoir attirer un 
galactique cet été, avant de 
récidiver lors du mercato suivant. 
L’objectif est en tout cas d’avoir 
un sacré onze pour 2022, afin 
d’inaugurer de la meilleure des 
façons ce nouveau Santiago 
Bernabéu, complètement rénové. 
Et le média AS dévoile ce à quoi 
devrait ressembler l’équipe du 
Real Madrid en 2022. Du moins, 

si ça ne tenait qu’à ses dirigeants.
Dans les cages, il ne devrait pas 
y avoir de changement, puisque 
Courtois devrait continuer à 
défendre les cages merengues 
pendant de longues années. 
De même pour la défense, où, 
si Sergio Ramos prolonge, la 
direction du Real Madrid veut 
miser sur la continuité. On 
devrait donc continuer à retrouver 
Varane, Carvajal et Mendy aux 
côtés du capitaine andalou.

Une attaque XXL
Au milieu de terrain, l’intention 
des décideurs madrilènes est 
d’aligner un trio composé de 
Casemiro, de Toni Kroos et de... 
Eduardo Camavinga. Le milieu 
de terrain du Stade Rennais 
reste un objectif prioritaire pour 
l’avenir du champion d’Espagne, 
qui voit en lui un joueur capable 

de faire la loi dans l’entrejeu 
pour de longues années. Le 
joueur idéal pour servir une 
attaque totalement rénovée. Si 
Eden Hazard sera toujours là 
dans l’esprit de la direction, il 
aura ainsi deux nouvelles têtes à 
côté de lui.
Et ces deux noms ne surprendront 
personne, puisqu’il s’agit de 
Kylian Mbappé et d’Erling Braut 
Håland, deux joueurs qu’on 
ne présente plus. Un mélange 
d’expérience et de jeunesse pour 
remettre le Real Madrid sur 
le toit de l’Europe en somme. 
Il faudra cependant voir si la 
réalité financière vécue par les 
Madrilènes permettra d’attirer 
ce beau monde, et même de 
conserver les tauliers déjà 
présents. Reste aussi à savoir qui 
sera sur le banc de touche...
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Comment recalibrer la boussole de 
son smartphone avec Google Maps

Océans : 

Des chercheurs vont utiliser un robot-méduse 
pour sauver les coraux

En Bref...

Souvenez-vous, il y 
a quelques années, 
les acheteurs d’un 

nouveau smartphone devaient 
généralement procéder à 
un curieux rituel : déplacer 
leur smartphone sur un axe 
en reproduisant une forme 
ressemblant au chiffre 8. La 
méthode permettait de calibrer 
la boussole du smartphone, au 
premier allumage. Désormais, 
le smartphone est généralement 
calibré avant sa configuration 
par l’utilisateur. Il est toutefois 
parfois pratique de recalibrer 
la boussole de son smartphone 

pour améliorer la précision de 
la localisation de son mobile, 
si celle-ci paraît moins précise 
qu’autrefois.
Avec Google Maps
Google Maps est l’outil qui 

vous permettra de reconfigurer 
facilement la boussole de votre 
appareil. Lancez l’application 
et appuyez sur la petite pastille 
bleue qui vous représente sur la 
carte.
Vous ferez apparaître un menu 

dans lequel plusieurs options 
seront affichées : afficher les 
lieux à proximité, partager 
votre position, enregistrer votre 

place de stationnement, calibrer 
avec Live View et… calibrer 
la boussole (en bas, à gauche). 
Cliquez sur cet onglet.
Google vous demandera alors 

de suivre ce curieux rituel en 
reproduisant une forme de huit 
en déplaçant votre smartphone 
comme s’il suivait une montagne 
russe. Veillez à reproduire la 
forme le plus fidèlement possible. 
La précision de votre GPS n’en 
sera que meilleure une fois le 
rituel accompli. Validez avec OK 
et vous voilà fin prêt à repartir à 
la conquête du monde !

La limite passe 
de 100 à 250 Go 
sur le service de 

cloud de Microsoft
Microsoft ajoute une 

corde à son arc dans 
son bras de fer avec les 
autres géants du cloud 
en augmentant la taille 
maximale des fichiers 
partageables avec 
OneDrive. Désormais, 
les utilisateurs pourront 
stocker dans le cloud 
des fichiers de plus de 
100 Go, jusqu’à une 
limite de 250 Go.
Une demande 

exponentielle
Il y a un peu plus d’un 

an, la limite de taille 
maximale des fichiers 
était fixée à 15 Go. 
Microsoft explique 
l’avoir augmentée de 
façon exponentielle 

pour répondre à la 
demande de sa clientèle. 
Certains clients business 
l’utilisent en effet 
pour sauvegarder des 
fichiers volumineux 
tels que des vidéos 
en 4K ou en 8K, des 
copies de code source 
ou des éléments visuels 
en 3D utilisés dans le 
développement de jeux 
ou d’animations.
L’augmentation du 

volume est prévue 
d’ici la fin du premier 
trimestre 2021.
On notera au passage 

que cette augmentation 
de taille des fichiers 
partagés ne concerne pas 
uniquement OneDrive 
mais également 
Sharepoint et Teams et a 
donc un réel intérêt dans 
le cadre du télétravail.

Des scientifiques 
britanniques ont mis 
au point un robot 

en forme de méduse, qui 
imite non seulement la nage 
délicate de l’ animal mais 
aussi sa texture un peu molle, 
afin notamment de pouvoir 
explorer les récifs coralliens 
sans les endommager.
Huit tentacules en 
caoutchouc
Présenté ce mercredi 
dans la revue scientifique 
Science Robotics, il imite 
la façon de se mouvoir 
«des nageurs les plus 
efficaces qu’on trouve 

dans la nature, comme la 
méduse bleue», selon les 
chercheurs des universités 
de Southampton (sud 
de l’Angleterre) et 
d’Edimbourg (Ecosse).

Le robot, constitué d’une 
tête en caoutchouc qui 
surmonte huit tentacules 
réalisés par une imprimante 
3D, utilise un système basé 
sur la résonance pour se 

propulser, devenant ainsi 
«le premier submersible 
à en démontrer les 
avantages».
Un système faible en 
énergie
Il fonctionne grâce à un 
piston qui vient frapper 
à la jonction de la tête et 
des tentacules. Si celui-ci 
frappe à la fréquence idéale 
– celle de la résonance 
naturelle des composants 
–, cela permet au robot de 
générer de grands jets d’eau 
avec très peu d’énergie, 
pour se propulser vers 

l’avant et d’être ainsi «dix à 
cinquante fois plus efficace 
que les petits véhicules 
sous-marins typiques à 
hélices».
«Cette efficacité accrue, 
associée aux avantages de 
l’extérieur souple et flexible 
du robot, le rendrait idéal 
pour opérer à proximité 
d’environnements 
sensibles comme un 
récif corallien, des sites 
archéologiques ou même 
dans des eaux encombrées 
de nageurs», est-il précisé 
dans le communiqué.
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Assurer un statut 
satisfaisant en 
vitamine D dans la 

population générale est très 
important dans le contexte 
de la Covid-19, affirment 
73 experts francophones 
dans un article récemment 
publié. Des études sont 
toujours en cours mais cette 
vitamine pourrait être un 
adjuvant utile pour réduire 
le risque de formes graves 
si elle permet d’atténuer 
la tempête inflammatoire 
provoquée par l’infection. 
Une mesure « simple, sans 
danger et peu coûteuse », 
voilà comment 73 experts 
francophones et six sociétés 
savantes nationales* 
qualifient la supplémentation 
en vitamine D dans le 
cadre de la lutte contre 
l’épidémie de Covid-19. 
Dans un article publié 
conjointement, ils appellent 
à supplémenter en vitamine 
D la population française 
dans son ensemble, et pas 
uniquement les personnes 
âgées ou à risque de forme 
grave de l’infection. Publié 
récemment dans La Revue 
du praticien, ce dernier 
précise toutes les données 
scientifiques actuellement 
disponibles sur la vitamine 
D et la COVID-19 et 
souligne l’intérêt d’assurer 
un statut satisfaisant en 
vitamine D pour toute 
la population générale.
Ces experts réunis autour du 
Pr Cédric Annweiler, chef du 
service de gériatrie au CHU 
d’Angers, rappellent qu’un 
nombre croissant d’études 
scientifiques montrent que la 
supplémentation en vitamine 
D pourrait contribuer à 
réduire l’infection par le 
SARSCoV-2 ainsi que le 
risque de formes graves de 
COVID-19, de passages 
en réanimation et de décès. 
Mais ils se montrent clairs 
sur un point : elle ne doit pas 
être considérée comme une 
arme du même niveau que 

la vaccination ou les gestes 
barrière. L’intérêt de cette 
mesure serait de maintenir 
un statut satisfaisant en 
vitamine D dans la population 
générale, y compris les 
personnes en bonne santé 
tous âges confondus, dans 
le contexte de la COVID-19.
Dans quel cas une 
supplémentation est requise ?
Leurs auteurs formulent 
cette demande « vu la 
fréquence élevée des 
insuffisances en vitamine 
D (hypovitaminose) 
retrouvées chez 40 à 50 % 
de la population française 
et plus encore chez les 
personnes à risque de formes 
graves de COVID-19, vu 
les nombreux arguments 
scientifiques en faveur d’un 
effet bénéfique de cette 
supplémentation (et tout en 
attendant les résultats des 
essais cliniques de grande 
envergure en cours), et vu 
l’absence de risques liés à la 
supplémentation en vitamine 
D à doses adaptées. » Selon 
eux, une supplémentation 
avant toute infection par 
le SARS-CoV-2 à grande 
échelle permettrait que 
le moins de personnes 
possibles ne présentent 
une hypovitaminose D.
Une demande qui plus est 
similaire à celle publiée par 

l’Académie de médecine en 
mai dernier. L’argument des 
experts allant dans ce sens 
concerne le fait que certaines 
catégories de population à 
risque d’hypovitaminose 
D bénéficient déjà d’une 
supplémentation à l’année 
(personnes obèses, âgées, 
malades), tandis que 
la population générale 
peut être supplémentée 
pendant l’hiver lorsque sa 
production dans la peau 
est quasi nulle. En effet, la 
vitamine D, dont la fonction 
principale est d’augmenter 
les concentrations de 
calcium et phosphore dans 
le sang, est synthétisée 
dans le derme sous l’effet 
des rayons du soleil puis 
transportée dans le foie et le 
rein où elle est transformée 
en hormone active.
Vitamine D : comment 
combler vos besoins

Comment la vitamine D 
peut-elle avoir un effet sur 

la COVID-19
Les auteurs estiment que 
« cela revient en fait à 
suivre les nombreuses 
recommandations nationales 
et internationales (avant 
l’épidémie COVID-19) 
d’assurer un statut 
satisfaisant en vitamine D 
chez tout le monde, et il n’y 
a pas besoin d’attendre les 

résultats de nouvelles études 
dédiées à la COVID-19.» 
Mais qu’en est-il en cas 
d’infection avérée par le 
SARS-CoV-2 ? Si l’impact 
sur la prévention et/ou 
l’amélioration des formes 
graves de COVID-19 fait 
encore l’objet d’études, ils 
recommandent d’obtenir le 
plus rapidement possible 
un statut satisfaisant en 
vitamine D grâce à une 
supplémentation à forte dose, 
et ce dès le diagnostic posé 
et sans attendre le résultat 
du dosage de la vitamine.
Attention cependant, la 
supplémentation doit faire 
l’objet d’une prescription 
par un médecin traitant 
car il existe un risque 
d’intoxication, bien que 
rare, généralement lié à des 
prises en automédication. 
L’article de La Revue du 
praticien indique que des 
méta-analyses avaient déjà 
rapporté un effet protecteur 
d’une supplémentation en 
vitamine D sur les infections 
des voies respiratoires 
aiguës puisqu’elle est 
également impliquée dans la 
différenciation et l’activité 
des cellules du système 
immunitaire. Concernant la 
Covid-19, elle permettrait 
de moduler l’expression de 
l’ACE2, considéré comme un 
« point d’entrée » car utilisé 
par le SARS-CoV-2 pour 
infecter les cellules hôtes.
Un essai clinique mené en 
France avec des personnes 

âgées
Or, l’ACE2 a des effets 
protecteurs contre 
l’inflammation dans 
plusieurs organes dont les 
poumons. « La régulation 
négative de l’ACE2 par le 
SARSCoV-2 entraîne une 
réaction inflammatoire en 
chaîne (orage cytokinique) 
qui peut se compliquer 
d’un syndrome de détresse 
respiratoire aiguë avec 
un risque de décès », 
expliquent les auteurs. 

Une supplémentation 
serait aussi nécessaire 
car une hypovitaminose 
D semble constituer un 
facteur de risque de forme 
grave de COVID-19. « Ce 
point est intéressant, car, 
contrairement aux autres 
facteurs de risque de forme 
grave, l’hypovitaminose 
D est un facteur de risque 
facilement modifiable 
par une supplémentation 
médicamenteuse », 
notent les auteurs.
Un essai clinique appelé 
COVIT-TRIAL promu par 
le CHU d’Angers teste 
l’effet d’une forte dose de 
vitamine D administrée dès 
le diagnostic de COVID-19 
par rapport à une dose 
standard sur le risque de 
décès par COVID-19 chez 
les personnes âgées fragiles 
ayant contracté l’infection. 
Dix hôpitaux français et 
leurs EHPADs y participent 
et les résultats permettront 
de préciser l’intérêt d’une 
forte dose de vitamine 
D chez les malades. A 
l’international, des sociétés 
savantes ont déjà publié 
des avis recommandant 
la supplémentation 
en vitamine D dans le 
contexte de l’épidémie. Le 
gouvernement britannique 
aurait même prévu de fournir 
de la vitamine D à titre 
préventif à plusieurs millions 
de personnes fragiles.
*L’Association française 
de lutte antirhumatismale 
(AFLAR), la Société 
française d’endocrinologie 
(SFE), la Société française 
de gériatrie et gérontologie 
(SFGG), la Société française 
de pédiatrie (SFP), la Société 
française d’endocrinologie 
et diabétologie 
pédiatrique (SFEDP), la 
Société francophone de 
néphrologie dialyse et 
transplantation (SFNDT)

CoViD-19 : 

des experts appellent à supplémenter la population 
en vitamine d
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Le froid, l’humidité et 
le frottement contre 
les manteaux sensibi-

lisent vos cheveux en hiver. 
Suivez les conseils de notre 
expert pour protéger votre 
chevelure.

Après la chute de cheveux 
en automne, c’est au tour de 
l’hiver de malmener nos che-
veux. Voici quelques conseils 
simples pour protéger vos 
cheveux des agressions du 
froid, du vent , de la pluie et 
de la neige. 

1. Stoppez les lavages 
abusifs

Valérie Gérin interdit for-
mellement les shampoings 
quotidiens. Pourquoi ? Parce 

que plus vos glandes séba-
cées sont excitées, plus elles 
vont produire du sébum. Et 
vos cheveux seront tout le 
temps gras. Alors, on prend 
sur soi et on les lave tous les 

deux jours. Et si cela vous 
démange, utilisez un sham-
poing sec. Il permet d’espa-
cer les lavages et donne de la 
tenue à la chevelure. Moins 
vous lavez vos cheveux, 

mieux c’est. 

2. Ne sautez pas l’étape de 
l’après-shampoing 

Vous pouvez éviter le 
masque mais pas l’après-
shampoing ! Appliquez-le 
des longueurs aux pointes. 
Rincez-le mais pas jusqu’à 
ce que les cheveux crissent 
sous vos doigts. Il faut laisser 
un tout petit peu de produit 
pour que les cheveux soient 
bien hydratés entre chaque 
shampoing.

3. Choisissez bien vos pro-
duits capillaires 

Quand vous êtes au super-
marché ou chez le coiffeur, 
veillez à ce que les soins que 
vous achetez ne soient pas 

bourrés de silicones. Même 
s’ils donnent une apparence 
plus brillante aux cheveux, 
ils ne les réparent pas pour 
autant. 

4. Ne les attachez pas trop 
souvent 

Attacher ses cheveux tout le 
temps accélère la casse de la 
fibre. Il faut que vos cheveux 
respirent. Alors, lâchez-les !

5. Utilisez correctement 
votre sèche-cheveux 

N›utilisez jamais votre 
sèche-cheveux sans son em-
bout. Il permet de mieux dif-
fuser la chaleur et de ne pas 
brûler la fibre capillaire.

Le lissage brésilien, 
vous en entendez par-
ler depuis quelques 

années mais vous n’avez 
toujours pas franchi le pas. 
Pourtant, il peut être la so-
lution idéale pour dompter 
votre crinière sans pour au-
tant l’abîmer. Explications.

Que celles qui ne vivent pas 
une relation conflictuelle 
avec leur chevelure lèvent 
le doigt ! Il semble toujours 
difficile d’accepter la nature 
de son cheveu, et comme 
on veut toujours ce que l’on 
n’a pas, nombreuses sont les 
femmes aux cheveux bou-
clés ou crépus qui souhaitent 
leur apporter un aspect plus 
lisse. C’est là qu’intervient 
le fameux lissage brésilien, 
qui n’en finit pas de faire 
des adeptes. La dernière per-
sonnalité en date étant Mar-
lène Schiappa qui a posté sa 
nouvelle chevelure sur son 
compte Instagram.

Qu’est-ce que le lissage 
brésilien ?

Comme son nom l’in-
dique, cette technique nous 
vient tout droit du Brésil, 
où les femmes raffolent du 
brushing, pour leur faire 
gagner un temps précieux le 
matin. Car contrairement à 
un défrisage classique, qui 
agit sur la structure même 

du cheveu, le lissage brési-
lien ne rendra pas votre che-
velure complètement raide 
mais lui permettra de gagner 
en souplesse et en brillance. 
Comment ? En appliquant 
mèche par mèche un soin 
à la kératine végétale ultra 
concentré qui enrobera la 
fibre capillaire pour mieux la 
détendre et permettra égale-
ment de resserrer les écailles. 
Cette kératine sera ensuite 
fixée grâce à l’utilisation de 
plaques lissantes, que le coif-
feur passera plusieurs fois 
sur chaque mèche. Résultat 
: adieu frisottis et autre as-
pect mousseux, vos cheveux 
n’auront jamais semblé aussi 
sains, et les coiffer devient 
un jeu d’enfant.

Combien de temps dure 
un lissage brésilien ?

On aimerait que nos che-
veux gardent pour toujours 
cet aspect souple et brillant, 
mais à la différence d’un 
défrisage permanent, le lis-
sage brésilien ne dure qu’un 
temps, et plus précisément 
entre plusieurs semaines et 
plusieurs mois pour celles 
qui chouchouteront le mieux 
leur chevelure. Car c’est 
bien vous qui pourrez garan-
tir la longévité du soin, tout 
d’abord en laissant vos che-
veux tranquilles pendant les 

trois jours suivant le lissage 
: on ne les lave pas, on ne les 
attache pas et on ne porte pas 
de bonnet ou de chapeau.

Le lissage brésilien abîme-
t-il les cheveux ? 

Le lissage brésilien est un 
soin capillaire qui détend 
la fibre capillaire. Contrai-
rement aux idées reçues, 
il n’abime pas les cheveux 
puisqu’il comble le manque 
de kératine pour obtenir une 
chevelure douce et souple.  
En revanche, il faut rester 
vigilant sur sa composition. 
Le produit utilisé doit cor-
respondre aux normes euro-
péennes.  

Quand se laver les che-
veux après un lissage 

brésilien ? 

Il faut patienter 3 jours après 
la réalisation du lissage bré-
silien pour se laver les che-
veux. On s’assurera d’utiliser 
des shampoings spécialement 
adaptés pour les lissages bré-
siliens, ou tout du moins sans 
sulfate, sans silicone et sans 
chlorure de sodium, les enne-
mis jurés de la kératine. On 
protégera aussi ses cheveux 
avant d’aller à la mer, à la 
piscine ou avant une expo-
sition prolongée au soleil. 
Pour prolonger l’efficacité 
du lissage brésilien, vous 
pourrez également appliquer 

un masque à la kératine une 
fois par semaine environ.

Quel prix pour un lissage 
brésilien ?

Evidemment, cette cheve-
lure de rêve a un prix, et un 
prix assez élevé. Pour un 
lissage brésilien effectué 
chez le coiffeur, il faudra en 
effet compter entre 200 et 
600 euros la séance, selon la 
longueur et surtout l’épais-
seur des cheveux. N’hési-
tez donc pas à demander un 
devis pour éviter les mau-
vaises surprises. Un prix 
pas à la portée de toutes les 
bourses mais qui comprend 
tout de même une séance de 
plusieurs heures avec un dia-
gnostic de vos cheveux, plu-
sieurs shampoings purifiants, 
l’application du soin mèche 
par mèche, puis le passage de 
plaques lissantes mèche par 
mèche de nouveau.

Méfiez-vous d’ailleurs de ta-

rifs particulièrement bas : le 
coiffeur n’utilisera peut-être 
pas un produit sans formol, 
cette substance agressive 
pour le cheveu et potentielle-
ment dangereuse dont le taux 
est d’ailleurs réglementé en 
Europe, ou il choisira peut-
être d’augmenter la tempé-
rature des plaques lissantes 
pour gagner du temps, ce qui 
annulerait tous les bénéfices 
du soin lissant. 

Comment faire un lissage 
brésilien maison ? 

Il existe également de plus 
en plus de produits dispo-
nibles pour faire un lissage 
brésilien maison, à des prix 
plus abordables, mais les 
avis divergent car le procédé 
nécessite une certaine maî-
trise, surtout pour le lissage 
de l’arrière de la chevelure 
avec un fer à lisser. 

astuces beauté... 

Comment protéger ses cheveux du froid

lissage brésilien : 

la solution pour discipliner ses cheveux
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Le chercheur Mohamed 
Saïd Boussadia analyse 
dans son dernier 

ouvrage intitulé «Parcours 
de l’institution législative 
en Algérie: du parlement 
révolutionnaire au parlement 
bicaméral» la relation entre le 
système législatif et le pouvoir 
exécutif et son influence 
sur l’action parlementaire 
depuis le recouvrement 
de la souveraineté 
nationale à nos jours.
Dans son ouvrage de 351 
page paru aux éditions «Dar 
El Balagha», le chercheur 
tente, à travers une étude 
historique critique de 
l’action parlementaire, 
d’évaluer l’expérience 
législative en Algérie, 
depuis la création du Conseil 
national de la Révolution 
algérienne (CNRA) jusqu’à
l’avènement du Parlement 
bicaméral, en analysant 
l’impact des événements 
politiques qu’a connus 
l’Algérie sur l’équilibre des 
institutions constitutionnelles.
S’appuyant sur un large 
corpus juridique et historique, 
l’ouvrage scrute les différentes 
étapes de développement de 
l’institution parlementaire en 
Algérie. Un chapitre entier 
étant consacré à chaque 
étape historique, depuis celle 
du CNRA (20 août 1956-5 

juillet 1962) jusqu’à celle 
du Parlement bicaméral.
L’auteur explore ainsi les 
conditions politiques et 
socioéconomiques qui 
ont présidé à la création, 
à la dissolution et à la 
transformation des institutions 
législatives, avec analyse de 
leur composante en termes 
d’appartenance politique, de 
moyenne d’âge et de sexe.
Il évalue également en 
profondeur leur rendement 
et analyse la relation entre 
l’institution législative 
et le système exécutif.
Le chercheur est arrivé à la 
conclusion que «la stabilité 
de l’institution législative 
est demeurée tributaire de 
la stabilité de l’institution 
exécutive». En effet, explique-
t-il,  «l’institution législative 
a toujours été associée au 
président du pays, le CNRA au 
président Ahmed Ben Bella, le
Conseil de la Révolution au 
président Houari Boumediene, 
l’Assemblée populaire 
nationale (1976 et 1989) au 
président Chadli Bendjedid, 
le Haut comité d’Etat 
aux présidents Mohamed 
Boudiaf et Ali Kafi, le 
Conseil national de transition 
au président Liamine 
Zeroual et le Parlement 
bicaméral au président 
Abdelaziz Bouteflika».

Pour l’auteur, l’époque du 
Conseil de la Révolution (du 
10 juillet 1965 au 25 février 
1977) avait enregistré le plus 
important bilan juridique, 
faisant observer que la 
majorité des Lois promulguées 
depuis l’indépendance à ce 
jour, revêtait «un caractère 
moderniste» et que peu a
vait un cachet «religieux».
Il a relevé également que la 
mission principale de toutes 
les institutions législatives 
qu’avait connues le pays 
après l’indépendance,  
consistait en l’élaboration et 
le vote des lois, tandis que les 
autres missions demeuraient 
relatives, notamment la 
mission de contrôle qui reste, 
selon lui, «le maillon faible» 
de l’institution législative.
Concernant la nature des lois 
promulguées, M. Boussaadia 
fait savoir que la période 
des années 1960 et 1970 du 
siècle dernier était dominée 
par «l’aspect idéologique 
socialiste», tandis que les lois 
promulguées dans les années 
1990 et le nouveau millénaire 
étaient caractérisées par 
un cachet libéral, ce qui 
reflète, précise l’auteur, les 
orientations politiques du pays.
Par ailleurs, le chercheur 
relève «une hégémonie» 
masculine sur la plupart 
des institutions législatives 

qualifiant cette situation de 
«phénomène anthropologique 
caractérisant la majeure partie 
des institutions législatives de 
par le monde, particulièrement 
les pays arabes et
islamiques».
Le chercheur conclut que 
l’organe législatif en Algérie 
«a besoin de stabilité 
institutionnelle et de pratique 
souveraine des missions 
constitutionnelles qui lui sont 
dévolues, d’ou l’impératif 
œuvrer au traitement de 
la crise de confiance de la 
part de l’opinion publique, 
et partant, contribuer à une 
solution à la problématique 
de l’abstentionnisme.
Dans une déclaration à l’APS, 
l’auteur a indiqué qu’il 
aspire à travers la recherche 
scientifique à contribuer 

à l’enrichissement de la 
bibliothèque nationale et à 
offrir «un Guide pratique» 
aux membres de l’APN ou 
du Conseil de la Nation 
et à tout intellectuel ou 
adhérent de parti politique 
désirant connaitre les 
mécanismes de la pratique 
législative et ses institutions.
Né le 21 décembre 1960 
à Alger, Mohamed Saïd 
Boussadia est diplômé 
de l`Ecole nationale 
d`administration (ENA).
Aujourd’hui, en retraité après 
une carrière de 35 ans dans le 
domaine de l’audit financier, 
il a son actif un autre ouvrage 
publié en 2014 sous le titre 
«Introduction à l`étude du 
droit du contrôle en Algérie». 

Excellente nouvelle 
pour les fans de 
Game of Thrones qui 

attendent avec impatience le 

nouveau volume de la saga 

de George R.R. Martin et sa 

préquelle télévisée House of 

the Dragon. D’après Variety, 

la chaîne HBO a lancé la 

production de l’adaptation 

d’une autre œuvre de l’auteur 
américain : Les Aventures 
de Dunk et de l’Œuf.
Les trois premiers romans, 
très courts, racontent, les 
pérégrinations d’un chevalier 
errant, Duncan le Grand, et de 
son jeune écuyer, surnommé 
l’Œuf, qui n’est autre 
qu’Aegon Targaryen, futur roi 
de Westeros (et arrière-grand-
père de Daenerys Targaryen, le 
personnage incarné par Emilia 
Clarke dans le programme).
La trame des romans, intitulés 
Le Chevalier Errant, L’Épée 
Lige et L’Œuf de Dragon, 
se déroule 90 ans avant les 
événements de la série. On ne 
retrouve donc, à une exception 
près (les amateurs les plus 
incollables sur la saga sauront 

capables de le deviner), aucun 
des personnages de Game of 
Thrones, mais l’univers reste 
familier pour les amateurs 
de récits fantastiques.
Pas encore sûr
Pour le moment, toujours 
selon Variety, aucun 
producteur, réalisateur, 
scénariste, ni même acteur 
n’est attaché au projet, ce 
qui signifie qu’il n’en est 
encore qu’aux prémices de 
son développement. Tout 
peut donc encore s’arrêter, 
comme ce fut le cas en 
2019 avec un autre projet 
lié à la saga, dans lequel 
devait jouer Naomi Watts.
Cette nouvelle série est en tout 
cas une des grandes priorités 
du diffuseur, qui veut à tout 

prix capitaliser sur le succès 

de Game of Thrones. Quoi 

qu’il en soit, elle n’arrivera 

sur les écrans des abonnés de 

HBO qu’après House of the 

Dragon, dont la diffusion est 

prévue pour 2022, et racontera 

la guerre civile terrible (« La 

danse des dragons ») qui a 

opposé deux branches rivales 

de la maison Targaryen.

Quant à George R.R. Martin, 

s’il a promis d’écrire d’autres 

tomes des Aventures de 

Dunk et de l’Œuf, il se 
concentre pour le moment 

sur The Winds of Winter.

Boussadia publie un ouvrage sur le parcours 
du Parlement algérien

« Game of Thrones »

 Une nouvelle série préquelle est en préparation chez HBO
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Connaissez-vous 
Louise Boyd ? 
Cette riche héritière 

américaine tombe amoureuse 
des paysages arctiques en 
1924, lors d’une croisière 
au Spitzberg. Elle a trente-
cinq ans, et consacrera 
désormais sa vie et sa fortune 
à l’appel de la banquise. Elle 
affrétera des expéditions, 
d’abord mondaines, puis 
scientifiques, avant de 
devenir l’une des meilleures 
connaisseuses du Groenland. 
Botaniste, cartographe, 
photographe, documentariste, 
elle survolera même le pôle 
Nord en 1955, à l’âge de 
68 ans. L’étonnante Louise 
Boyd (1887-1972) est l’une 
des figures étonnantes de 

Trente Destins d’aventuriers, 
de Victoria Jacob, qui initie 
chez Paulsen une collection 
jeunesse dédiée à des vies 
d’exception.
On y rencontre des 
aventuriers aussi divers 
que l’intrépide Nellie Bly, 
le grand Jack London, les 
enfants découvreurs de 
Lascaux ou, plus près de nous, 
l’astronaute Thomas Pesquet, 
le botaniste Francis Hallé 
et l’aviateur écolo Bertrand 
Piccard. Scientifiques, 
voyageurs, artistes, si certains 
sont célèbres et d’autres 
plus inattendus, tous ont en 
commun de s’être bati un 
destin à la hauteur de leurs 
rêves ou d’avoir su vaincre 
l’adversité.

Le principe est simple : à 
chaque personnage, deux 
doubles pages illustrées, pour 
raconter de façon vivante et 
pédagogique une vie hors des 
chemins tracés d’avance. Ce 
parcours où se croisent les 
lieux et les époques est unifié 
par de très graphiques et 
vivantes illustrations signées 
Emmanuelle Halgand. C’est 
cette dernière également 
qui illustre Trente Destins 
d’alpinistes, écrit par Jessica 
Jeffries-Britten, deuxième 
livre de la collection, consacré 
à des amoureux des sommets. 
Là encore, la diversité règne, 
puisqu’on croisera aussi 
bien Henriette d’Angeville 
– aristocrate française qui se 
lança à l’assaut du mont Blanc 

en 1838 – que le dessinateur 

Jean-Marc Rochette ou le 

funambule Nathan Paulin. 

Deux livres enthousiasmants 

pour apprendre aux enfants 

à rêver en grand, et faire 

souffler un vent de liberté fort 
bienvenue.

Il était l’une des figures 
les plus marquantes de 
l’histoire de la télévision 

américaine, connu pour 
ses manches de chemise 
retroussées, ses cravates 
multicolores, ses bretelles 
et ses grandes lunettes. Le 
célèbre journaliste  Larry 
King est décédé ce samedi 23 
janvier à l’âge de 87 ans au 
Centre médical Cedars-Sinaï 
de Los Angeles, a-t-on appris 
via un communiqué publié 
sur Twitter.
L’animateur a connu de 
nombreux problèmes 
médicaux, notamment 
plusieurs crises cardiaques, 
un cancer du poumon et 
une angine de poitrine, une 
maladie causée par une 

diminution du flux sanguin 
vers le cœur.
L’intervieweur de tous les 
présidents américains
Il a présenté pendant vingt-
cinq ans l’émission Larry 

King Live. Il a interviewé 
tous les présidents américains 
depuis 1974 et des dirigeants 
tels que le Palestinien Yasser 
Arafat ou le Russe Vladimir 
Poutine, ainsi que des stars 
comme Frank Sinatra, Marlon 
Brando ou Barbra Streisand.
Larry King a quitté CNN en 
2010. Il a ensuite continué 
des entretiens, diffusés sur 
son site, et lancé en 2012 
l’émission Larry King Now 
sur Ora TV, une chaîne 

sur Internet à la demande, 
qu’il a cofondée. En 2013, 
il a commencé à y animer 
l’émission Politicking with 
Larry King.

Ces aventuriers ont rêvé d’un autre monde

Larry King, figure incontournable 
de la télévision américaine, 

est décédé

Citations...
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Grille de mots fléchés N° 2914 

 Solution de la grille précédente
1.c.c.n.m.o.l
2.zigoto.action
3.surveillance
4.vassalite.tau
5.i.e.self

6.ulve.l.s
7.lus.mlf
8.bee.ere
9.sc.f.e.scat
10.zi.epoussette

11.repousser.ri

12.ima.prao.pain

13.aube.troenes
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Voici 2 images identiques à première vue. Sauf que sur l’une des deux images, l’auteur 
a volontairement commis 7 erreurs. Le jeu consiste à observer les deux images afin de retrouver 

les erreurs. 

grille   n°2914
Comment

jouer ?

solution     2913

Sur chaque ligne vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les répéter.  Sur chaque colonne vous devez placer les 
chiffres de 1 à 9 sans les répéter aussi et dans chaque région de 9 cases, vous devez placer les chiffres de 1 à 9 sans les 
répéter. Un truc très pratique est d’éliminer les cases où votre chiffre ne peut se trouver. Pour gagner du temps, vous 
pouvez commencer par les chiffres les plus nombreux parmi ceux déjà inscrits dans la grille. Si vous ne savez pas quel 
chiffre inscrire dans votre case, à la suite de plusieurs éliminations de chiffres, vous pouvez inscrire des possibilités 
et plus le jeu avancera, vous allez voir si ces chiffres conviennent ou pas! Croyez-moi ce jeu est vraiment intéressant! 
Attention à ce que vos chiffres ne se répètent pas, sur aucune ligne ni dans chaque carré!

Jeu des 7 erreurs

solution de la grille précédente
Horizontalement:
- hydrater

- usufruit

- i - ratant

- lac - sis

- eric - ste

- sarre - en

- ol - etain

- l - sterne

- ace - se - i

- iota - tag

- ru - biere

- epice - ce

Verticalement:

- huilesolaire

- ys - aral - coup

- durcir - set - i

- rfa - cret - abc

- arts - etes - ie

- tuais - arete

- einstein - arc

- rtt - enneigee

 grille de mots croisés
n°2914

La sueur des gladia-
teurs était utilisée 
comme un produit de 
beauté dans la Rome 
antique !

Dans la Rome antique, 
les cosmétiques étaient 
utilisés à des fins ri-
tuelles, les femmes qui 
se maquillaient et qui 
se parfumaient étaient 
considérées comme en 
bonne santé. Seules 
les femmes riches et 
les prostituées avaient 
les moyens pour se 
procurer ses produits 
en raison de leurs prix 
exorbitants.
Certains cosmétiques 
étaient assez excen-
triques, en effet, la 
sueur des gladiateurs 
et la graisse des ani-
maux qui avaient 
combattus dans 
l’arène étaient ven-
dues comme des pro-
duits de beauté pour 
la peau, les femmes les 
portaient pour amélio-
rer leur teint.
D’autres produits 
étaient vendus sous 
formes de comprimés 
ou de gâteaux.
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Zone interdite07h50 M6 Boutique 

10h50 Turbo 

11h20 Turbo 

12h30 Sport 6 

12h40 Météo 

12h45 Le 12.45 

13h25 Recherche appartement ou maison 

15h30 Maison à vendre 

17h25 66 minutes 

18h40 66 minutes : grand format 

19h45 Le 19.45 

20h10 Sport 6  

20h15 Météo 

20h25 Courts de science 

21h05 Zone interdite 

23h10 Enquête exclusive 

m6

Le sens de la fête

france 5
09h20 Silence, ça pousse ! 

10h15 Echappées belles 

11h55 Des trains pas comme les autres 

12h30 C l’hebdo 

13h30 Embarquement immédiat 

14h00 La grande aventure du France 

15h35 C’est pas de la tarte 

16h30 Le flan : un succès époustouflant ! 

17h35 Climat : une guerre américaine 

18h30 C’est bon à savoir 

18h35 C politique 

19h55 C politique, la suite 

20h45 Laisse entrer la nature 

20h50 Sur le front 

21h50 Sur le front 

22h45 Il n’y a pas de Kennedy heureux 

11h32 La boîte à questions 

11h37 Rencontres de cinéma 

11h51 Cher journal 

12h00 WRC : Rallye de Monte-Carlo 

13h34 Clique 

14h31 Avant-Match Top 14 

14h45 Section Paloise / CA Brive 

14h45 Section Paloise / CA Brive 

16h46 Avant-match Ligue 1 

17h00 Rennes / Lille 

18h56 Canal Football Club - Dimanche 

20h08 Canal Rugby Club 

21h01 Avant-Match Top 14 

21h05 Toulon / Stade Français 

23h05 Canal Rugby Club le débrief 

23h18 Dimanche Soir Sports 

canal +

HHhH

tf1 france 2

france 3

12h00Les 12 coups de midi  

12h45Petits plats en équilibre 

12h50Météo 

12h55Habitons demain 

13h00Le Journal 

13h40Reportages découverte 

14h50Grands reportages 

16h10Les docs du week-end 

17h15Sept à huit life 

18h20Sept à huit 

19h50Plus fort grâce au sport 

19h55Météo 

20h00Le journal 

20h40TF1 Rendez-vous sport 

20h45Habitons demain 

21h00Météo 

21h05Le sens de la fête 

23h45Esprits criminels 

12h00Tout le monde veut prendre sa place 
12h50Laisse entrer la nature 
12h55Météo 2 
13h00Journal 13h00
13h2013h15, le dimanche... 
14h1013h15, le dimanche... 
15h00Météo 2 
15h10Vivement dimanche 
16h00Vivement dimanche prochain 
16h44La p’tite librairie 
16h50Agissons avec Jamy 
16h55Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h40Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
18h40Les enfants de la télé  
19h25Les enfants de la télé, la suite 
19h55Météo 2 
20h00Journal 20h00 
20h3020h30, le dimanche 
20h54Météo 2 
20h55Les Etoiles du sport 
21h00Oh ! AfricArt 
21h05HHhH 
23h05Le vieux fusil 

12h10 Dimanche en politique 

12h55 Les nouveaux nomades 

13h35 Marius et Jeannette 

15h20 Thalassa 

16h15 Thalassa 

17h09 Salto 

17h10 La p’tite librairie 

17h15 8 chances de tout gagner 

17h55 Le Grand Slam 

18h58 19/20 : Météo régionale 

19h00 19/20 : Journal régional 

19h23 19/20 : Météo régionale 

19h30 19/20 : Journal national 

20h05 Stade 2 

20h50 Destination 2024 

20h55 Laisse entrer la nature 

21h00 Météo 

21h05 Les enquêtes de Morse 

22h35 Les enquêtes de Morse 

à 21:05

à 21:05

à 21:05L’habitat est le deuxième secteur le plus polluant, après 
les transports. Il représente 20% des gaz à effet de serre 
rejetés dans l’atmosphère. Alors, construire une maison 

écologique est devenu le rêve de nombreux Français. Ces 
habitations bioclimatiques, isolées à l’aide de matériaux naturels, 
permettent aussi de faire des économies, notamment sur les factures 
d’énergie. Elles séduisent de plus en plus de familles qui construisent ou ré-
novent avec du bois, de la paille et même… des pneus ! L’émission a suivi trois 
couples et une maman solo qui se sont lancés dans l’aventure, dans l’Oise, le 
Gard ou le Lubéron.

En 1929, à Kiel, en Allemagne, Reinhard Heydrich, offi-
cier dans la marine, rencontre Lina von Osten, au 
cours d’un bal. Le militaire tombe vite amoureux de 

la jeune femme, issue de la bourgeoisie et sympathi-
sante nazie. Mais Heydrich, qui doit prochainement épouser 
Lina, est rattrapé par une affaire de moeurs, et bientôt déchu de son 
grade. Lina, ambitieuse et déterminée, passe sur cette affaire et épouse 
Heydrich, qu’elle introduit bientôt au parti nazi. Au bout de deux mois, 
Heinrich Himmler, lui propose de diriger le service de renseignement 
des SS.

Max dirige une entreprise qui organise des 
mariages. Alors qu’il envisage de vendre 
son affaire, il se rend au château où doit 

se dérouler la noce de Héléna avec l’exigeant et dé-
sagréable Pierre. C’est également son anniversaire, mais 
il ne souhaite pas le fêter. Très vite, son équipe lui pose souci. 
Adèle, son assistante, est sur les nerfs et ne s’entend pas du tout 
avec James, le chanteur. Josiane, sa maîtresse et collègue, ne 
veut plus le voir tant qu’il ne s’est pas séparé de son épouse. Les 
heures passent, la cérémonie approche, et les problèmes s’accu-
mulent.
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Vanessa Bryant livre sa réflexion 
sur le deuil un an après le drame

James Blunt a été victime 
d’un cambriolage à Ibiza

Presque un an après la 
disparition tragique 
de son mari Kobe et 

de leur fille Gianna, Vanessa 
Bryant a choisi de partager 
ses réflexions sur le deuil 
dans une Story Instagram re-
layée par Today.
« Le deuil est un amas chao-
tique d’émotions. Un jour 
vous vivez dans l’instant et 
riez, et le suivant vous avez 
l’impression de ne plus être 
vivante. Je veux dire ça aux 
gens qui font face au deuil et 
à une perte qui leur déchire 
le cœur. Trouvez votre rai-
son de vivre. Je sais que c’est 
difficile. Je regarde mes filles 
et j’essaye de faire passer ce 
sentiment pour elles. La mort 
est certaine, mais pas le fait 
de vivre jusqu’à la fin de la 
journée. Trouvez votre rai-
son», écrit-elle.
La moindre des choses
Alors que le 26 janvier, jour 

anniversaire du crash de l’hé-
licoptère qui a coûté la vie au 
basketteur, sa fille et à sept 
autres personnes, sera un jour 
de commémoration, Vanessa 
Bryant compte sur les médias 
pour faire preuve de respect.
« Chers médias, faites preuve 
de délicatesse en publiant des 
images commémoratives. 

Nous demandons qu’aucune 
photo du crash ou de l’héli-
coptère en vol ou de la scène 
de l’accident ne soit diffusée. 
Nous ne voulons pas voir 
ça. Notre année a été assez 
traumatisante comme ça », 
a imploré la veuve de Kobe 
Bryant dans un communiqué 
relayé par Hello!.

James Blunt est prêt à 
tout pour récupérer les 
objets qui lui ont été dé-

robés. Le chanteur a révélé 
dans un communiqué relayé 
par le journal local Diario 
de Ibiza qu’il a été victime 
d’un cambriolage dans sa 
propriété d’ Ibiza. Parmi la 
centaine d’objets volés, l’in-
terprète de You’re Beautiful 
a confié que les voleurs lui 
avaient notamment pris des 
vêtements, des lunettes de 
soleil, mais aussi et surtout 
des trésors personnels.
« Je comprends que c’est 
une période difficile pour 
beaucoup de personnes sur 
l’île, mais ma seule vraie 
tristesse c’est qu’ils ont volé 
des boutons de manchette, 
une montre à gousset of-
ferte par mon grand-père et 
une baïonnette qui date de 

l’époque où j’étais soldat 
pendant la guerre du Kosovo 
en 1999 », a-t-il confié à la 
publication.
Au moins trois voleurs
James Blunt est donc prêt à 
payer pour récupérer ces ob-
jets à la valeur sentimentale 
inestimable. Il donne même 
son adresse e-mail person-
nelle – en tout cas celle qu’il 
veut bien dévoiler publique-
ment – (James@jamesblunt.
com) pour le contacter avec 
toute information qui pour-
rait permettre de les retrou-
ver.

Patrick 
Dempsey 

confirme son 
retour dans 

la suite de « Il 
était une fois »

C’est confirmé, Patrick 

Dempsey sera bien à l’af-

fiche de la suite de Il était 

une fois (Enchanted dans la version 

originale), le film Disney de 2007. Un 

second volet d’ores et déjà baptisé 

Disenchanted et dont la sortie est 

prévue sur Disney+.

« Je viens de recevoir le script pour 

le deuxième film, alors je commence 

à le parcourir et à prendre des notes. 

On parle de commencer le tournage 

au printemps, et j’ai hâte », a confié 

le comédien lors d’un passage dans 

Good Morning America.

Patrick Dempsey aura égale-
ment le plaisir de retrouver 
Amy Adams dans ce nouveau 
film, puisqu’elle reprend son 
rôle de la princesse Giselle. 
Dans le premier opus, la 
princesse incarnée par l’ac-
trice était condamnée à vivre 
à New York par une reine 
maléfique. C’est là qu’elle 
faisait la rencontre de l’avo-
cat Robert Philip joué par 
la star de Grey’s Anatomy 
avant d’en tomber amou-
reuse.
« Amy Adams est tellement 
incroyable dans ce film. 
C’était un projet amusant 
auquel participer », a conti-
nué Patrick Dempsey. Vive-
ment la suite !
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Auto-écoles :

 Nouvelles règles pour l’exercice de l’activité 
de l’enseignement de la conduite

coupures d’eAu :

Une plateforme pour suivre en direct les travaux de SEAAL

Algérie Poste lance le projet des «Agents Monétiques Agréés» 
d’intégration des start-up

Le ministère des Transports 
a fixé de nouvelles 
règles pour l’exercice 

de l’activité des auto-écoles, 
concernant notamment l’âge et 
les caractéristiques des véhicules 
utilisés dans l’enseignement de 
la conduite automobile, selon un 
nouvel arrêté ministériel publié 
au dernier journal officiel (N 4).
Il s’agit de l’arrêté du 29 
décembre 2020 modifiant et 
complétant l’arrêté du février 
2019 portant cahier des charges 
des auto-écoles.
Ces auto-écoles doivent 
répondre à des exigences à 
savoir être dotés d’une carte de 
voiture-école d’enseignement 
de la conduite, délivrée par 
le directeur des transports de 
wilaya.
«Le modèle-type de la carte de 
voiture-école d’enseignement de 
la conduite, est joint en annexe», 
stipule l’article 6 du nouvel 
arrêté.
Quant à l’article 10 du cahier 
des charges, sa modification 

concernant la condition de 
l’âge et des caractéristiques 
des véhicules destinés à 
l’enseignement de la conduite 
automobile.
Il est, à ce propos, exigé que l’âge 
d’accès pour la première fois en 
exploitation soit de moins de dix 
(10) ans pour les véhicules dont 
le poids total autorisé en charge 
(PTAC) n’excède pas 3.500 
kilogrammes, quinze (15) ans 
pour les véhicules de transport 
en commun de personnes et de 

transport de marchandises et dix 
(10) ans pour les remorques et 
les semi-remorques.
«Ces véhicules en exploitation 
doivent être retirés de l’activité 
d’enseignement de la conduite 
automobile lorsqu’ils atteignent 
l’âge de huit (8) ans pour les 
motocyclettes, de quinze (15) 
ans pour les véhicules dont le 
poids total autorisé en charge 
(PTAC) n’excède pas 3.500 
kilogramme, de vingt-cinq 
(25) ans pour les véhicules 

de transport en commun de 
personnes et de transport de 
marchandises et de trente (30) 
ans pour les remorques et les 
semi-remorques’’, selon les 
nouvelles dispositions.
Il est, dans ce cadre, précisé que 
l’âge du véhicule est calculé, à 
compter de la date de sa mise en 
circulation.
Quant aux caractéristiques des 
véhicules, il est indiqué que pour 
la motocyclette, les véhicules 
dont le poids total en charge 
autorisé (PTAC) n’excède pas 
3.500 kilogrammes doivent 
avoir un moteur d’une cylindrée 
de 900 cm3 au minimum, une 
longueur minimale de 3 mètres 
et être constamment propre et en 
parfait état.
Concernant les véhicules 
de transport en commun de 
personnes et de transport de 
marchandises, ils doivent être 
de plus de 19 tonnes du poids 
total autorisé en charge (PTAC) 
pour la catégorie C , égale ou 
supérieure à 5.5 tonnes du poids 

total autorisé en charge (PTAC) 
pour la catégorie C1, véhicule 
de la catégorie D d’une longueur 
d’au moins, 6.20 m, et d’une 
largeur d’au moins, 2.10 m et 
être constamment propre et en 
parfait état.
S’agissant des remorques et les 
semi-remorques, ces véhicules 
doivent être d’un poids total 
autorisé en charge (PTAC) 
excédent 750 kg, dont le PTRA 
excède 20 tonnes pour la 
catégorie C et le PTRA excède 
7 tonnes et sans dépasser 12 
tonnes pour la catégorie C1 .
Toutefois, un délai de trente-six 
(36) mois, à partir de la date de 
publication du présent arrêté est 
accordé aux propriétaires des 
auto-écoles pour le changement 
de véhicule ayant atteint l’âge de 
retrait d’exploitation tel que fixé 
à l’article 10.
«Les nouvelles dispositions 
liées au local sont applicables 
lors d’un changement de 
local», selon le nouvel arrêté 
ministériel.

La Société des eaux et 
d’assainissement de la 
wilaya d’Alger (SEAAL) 

a mis au point une plateforme 
numérique appelé «INFO 
TRAV’EAU» permettant aux 
citoyens de suivre en «direct» 
toute l’actualité des travaux 
en cours dans leurs communes 
respectives.
Pour y accéder, il suffit de 
cliquer sur le lien: http://www.
seaal.dz/espace-client/infos-
travaux/,chercher les coupures 

par communes et sélectionner 
la commune recherchée 
directement sur la carte 
interactive, lit-on sur le compte 
Facebook de SEAAL.
«Si la commune est en jaune cela 
veut dire qu’une la suspension 
de l’alimentation en eau potable 
est en cours mais si elle est 
en vert, cela veut dire que la 
suspension de l’alimentation en 
eau potable est programmée», a 
expliqué SEAAL.
Tout en rappelant que dans 

le cadre de la sécurisation de 
l’alimentation en eau potable, 
SEAAL procède à des travaux 
qui engendrent parfois la 
suspension momentanée de 
l’alimentation en eau potable, 
cette dernière prie  ses usagers 
de l’excuser des désagréments 
causés par ces suspensions 
et réaffirme son engagement 
à travailler pour améliorer la 
qualité du service offert à ses 
usagers.

Algérie Poste a lancé un 
projet d’intégration des 
start-up et des micro-

entreprises comme «Agents 
Monétiques Agréés» qui inscrit 
dans une «nouvelle stratégie 
visant à accélérer la cadence 
de l’opération de généralisation 
et de promotion des services 
de paiement électroniques» 
adoptée par le secteur, indique 
hier samedi un communiqué 
d’AP.
«Poursuivant dans sa 
démarche de modernisation 
et d’adaptation de son modèle 

économique aux évolutions 
des nouvelles technologies, 
l’entreprise Algérie Poste 

annonce l’adoption d’une 
nouvelle stratégie visant 
à accélérer la cadence de 

l’opération de généralisation 
et de promotion des services 
de paiement électroniques 
et ce, en s’appuyant sur le 
réseau des start-ups et des 
micro-entreprises», précise le 
communiqué.
Ce partenariat s’appuie sur un 
réseau national d’acceptation 
constitué de start-ups 
et de micro-entreprises 
sélectionnées, formées puis 
agréées par Algérie Poste, 
ajoute-t-il, soulignant que cette 
démarche tend à «encourager et 
à booster ces entreprises pour 

soutenir et appuyer l’économie 
nationale».
Pour ce qui est des missions de ces 
«Agents Monétiques Agréés», 
il s’agit de «démarchage et/
ou de l’accompagnement des 
opérateurs économiques dans le 
processus de contractualisation 
avec Algérie Poste en vue du 
déploiement des instruments 
de paiement électroniques, 
l’installation et/ ou maintenance 
des instruments de paiement 
électronique de proximité 
d’Algérie Poste», ajoute la 
même source.


